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Feuilleton de L'ÉVÉNEMENT ' dres de moi, vous recevrez tou-, phosaient à qui mieux mieux ss, Coffre de Surete de Tayo,
DU 19 MAKS 1874. =

ALBUM BUREGIMENT
FAR

EDMUND ABOUT,

CSOUITS, )

Blanche Vautrin jouissait de
ce désespoir comme un vrai pe-
tit diable. Elle no quittait point
su martyre, clle la promenait,el-
le l’avait parquée comme les
fourmis äcres parquent les puce-
rons qui sent tout miel. Elle s'a-
breuvait froidement des larmes
innocentes, clle les dégustait
goutte à goutte, en gourmet féro-

‘jours bien mon verre au visage !, petite personne. Sa figure mai-
! Le geste suivit la menace ; les grele‘te s0 remplit, son corps se
camarades s'interposèrent pour développa, sataille s'arrondit, ses
{empêcher une rixe, et rendez- corsages devinrent trop étroits,
| vous fat pris. Le colonel ne put les os saillants de ses bras dispa-
,défendre la rencontre, il y avait rurent comme les rochers à la
eu voies de fait. Lo lendemain à marée montante ; quelques fos-
| matin à six heures, on se battit : settes se dcssinèrent ça et là, Son
au sabre d'ordonnance, et Paul teint avait passé du brun sale au
; Astier reçut un coup droit en blanc fade de la cire. Il se ré-
| pleine poitrine. Il fut deux mois, chauffa peu à peuet s'arrôta dé-
à l'hôpital entre la vie et la mort. cidément à cette demi-blancheur
Blanche Vautrin fit à la même rose au fond ct bronzée à la sur-

| époque une de ces maladies face, que l'on admire chez les
u'ou explique par la croissance. créoles. Le monde à Palerme et
élle eut la fièvre, le délire, des des environs la trouvait belle;
suffocations, des spasmes et quant à la pauvre Mme Vautrin,
‘quelque peu de catalepsie. On elle vivait à genoux en contem-!
la crut morte plusieurs fois, elle. plation devant la merveille. Il est
perdit ses cheveux,fit peau neu- , certain que le plomb vil s'était

: Ve, et guérit entin ; mais la con- changé en bon argent, et que la
valescence fut celle d’un ombre. femme du colonel, après six mois{

ce : puis ton( à coup, sans motif. Ses meilleures amies, si tant est ‘d'absence, ramena en Lorraine
apparent,
glots, se prenait aux cheveux et
se frappait la téte, embrassant la
pauvre Antoinette avec rage et
la repoussant à tour de bras, en-
suito se jetant à ses pieds pour
lui demander grâce. L'autre ad-
mirait de bonne foi cos élans g6-
néreux, et ne savait plus com-

elle éclatait en sun- QWelle en eût, ne connaissaient une Blanchette très appétissante.
pas la petito Vautrin dans cette Sa beauté n'était pas absolument
grande jeune fille transparante régulière, de la laïideur effacée il
et penchée, le front ceint d’un restait je ne sais quoi d'étrange ;

| bandeau blanc, comme nue car- mais l'etrange n’est pas à dédai-
,mélite. Ses parents la prome-'gnor, et je sais des femmes super-
;naient en calèche aux rayons du bes qui le paieraient cher, s’il se
soleil d'automne qui est souvent| vendait «en boutique.
‘admirable à Nan:y. Elle avait| —Mou lieutenant,

 

dit un jour

{
}
| Um autre Triomphe.
i —
“ DESTROCTION PAR LE Fœv po Bremav om
! Ixaésimcus bo l’acivique x7 pe L'IN-

TERCOLONIAL À Orrawa.

Extrait du Free Press d'Ottawa, nud,
le 19 janvier,

“ Le fou sur la Côte du Parlement von-
dredi coir, a produit la chaleur 1a plus ia-
temse qui n'ait jamais (té produite par un

! Incendie à Ottawa. C'était l'opinion géné-
| rale que rien ne pouvait résister à l'action
| de ce fou. Cependant, samedi après-midi,
doux Corus de Sûreté tabriqués par T.

| Taylor, de Toronto, ont été retirés des dé-
‘combres; ect une fois ouverts en présence ‘
: de M. Fleming, on trouva te conteuu abeo.|
lument intact C’est la meilleuro épreuve

: quo pouvait subir un Coffre de Sûreté et le |
résultat vaut des volumes.

i ’ .
, Assortiment constant en magrusin.

H. C. SCOTT & CIE.,
AGENT,

33, rue St, Pierre
Québec, 3 février 174

MARCHANDISES
A

Lusage des Familles

Nous avons regu ct recevons cucore par
les vapeurs récemment arrivés à l’urtland
un grand assortiment de MARUHANDISES
A L'USAGE DES FAMILLES, et nous

ment exprimer sa reconnaissance, | de grands yeux noirs qui mena- le fidèle Bodin, j'ai une nouvel- | provenant des meilleurs manufactures d'Eu-
— Que je vous aime et que vous
ètes bonne !
—Déêtestez-moi plutôt. J'ai l'à-

me noire! Je suis un monstre
dans la nature !

Par trois ou quatre fois, elle
eut la bouche ouverte pour tout
dire ct réparer le mal qu'elle
avait fait. Quelque chose la re-
tint. Ce n’était ni la jalousie, ni
la crainte du blame, ni le re-
mords d'avoir menti ; c'était une
sorte de fierté pudique.— J'a-
vouerais, si j'avais seize ans, par
malheur je n'en ai pas quinze —
Le inondeest stupide et méchant.
Il confesse par-ci par-là que le
cœur n’a pas d'age, mais ce prin.’
ripe est monopolisé au profit des
vieilles folles de quarante ans.
Le jour où Mlle Humblot prit

congé d'elle avec mille protesta-
tions, elle Jui répondit ; —TJe me
recommande non à votre amitié,
mais à vos prières. La plus mala-
de de nous deux, quoi que vous
en pensiez, c’est moi. Ma cons-
cience est comme un champ de
bataille couvert de morts et de,
blessés. J'ai fait pour vous servir
tout ce qui était humainement

le a ta... 2 vous annoncer. C'est
que lu demoiselle du colonel a
fini son semestre aux pays
chauds, et que c’est comme si
maman l'avait bourrée de mie de

çaient d'envahir toute la figure
; un nez droit, eflilé, de forme an-
tique ses lèvres pêles dessinaient
|un petit arc trés pur et trés cor-
irect. L'ensemple de ses traits

topo. Ces Marchandiscs ont 6t6 cholsics
j avec tout le soin possible, et nous pouvons
les recommander comme dovant donner|
pleine et entière satirfaction à nor pratiques. :

Toiles pour Lrapa du Lits, Tollesa pour Oredl- |
lers.

Toiles pour Nappes, Nappes vn Toile.
| n'otfrait plus rien de heurté ;
lyous auriez dit que la douleur
| avait tout remanié, tout pétri à
inouveau dans ses mains terri- |
i bles,
“ Le fond mème semblait amen-
der ; la voix avait acquis certai-
nes inflections d'une douceur
suave ; l'esprit, moins vif et
moins caustique, jugeait plus hu-
mainement de toutes choses : le
cœur s'attendrissait pour un rien
prêt à fondre. Elle éprouvait des
admirations cxtatiques : et des
langueurs pamées à la vue d'un
insecte dans l'herbe, au parfum
d’une violetto de l'arriére-saison.

 

 

pain et trempée dans dulait. Au-
tremontdit, qu’elle n'est plus ni
planche ni prune.
—Tant mieux pour celle ! Quand
tu n'auras rien de plus intéres-
sant à me dire, tu n'auras pas
besoin de te déranger

—Suffit.
l’aul Astier était rétabli. Non-

seulementil avait repris son ser-
vice, mais depuis près de deux
mois il travaillait chez lui sans
relèrhe. I n’aurait pas pris une
heure de repos par semaine sans
l'obligation de paraitre aux lun-
dis du général.

Cette nécessité le mit cing oun
Tout e-t neut aux convalescents, six fois en présence de Mile
ils s'imaginent qu'onvient de re., Vautrin : il affecta obstinément
commencer à leur profit la natu- de ne la point reconnaître. Belle
re entière. où laide. elle n’était ni plus ni

Ellereprit lentement es forces, Moins monstrueuse à ses yeux.
et la gaieté ne lui revenait pas. Toutefois en bonne justice 1l s'a-
Le médecin jugea quel'hiver de vous qu'elle était belle.
Lorraine était trop rude pour el- Un soir qu'il apprechait du
le, il l'envoya se rétablir à Paler- ; buffet, elle le devina, quoiqu'el-

possible : si vous ne vous en al- me ; Mme Vautrin l'y conduisit. ‘
lez pas contente, il y en a d'autres. Le jour de leur départ, à la fin
qui sont plus à plaindre que de novembre, elles rencontrè-
vous. «rent devant la gare un officier pà-
Personne ne cherchale fin mot | le qui marchait lentement, appuy-

de cos incohérences. Les propos 6 duno main sur sa canne et de!
les plus insensés, les oxagérations | l'autre sur le bras du fusiller Bo-
les plus inexplicables n'étonnent|din. Il salua militairement son :
pis dans la bouche d'une fillo de | colonel, qui était aussi dans la.
quatorze ou quinge aus. , Voiture, puis il tourna surses ta- ,

Les dames de Marans avaient jlons avec une indéfinissable ex-
quitté Nancy depuis quarante-| pression de mépris. Blanche
huit heures quand Paul Astier
reparut à la pension des heute-' qu'il s’étaitexpliqué après coup)
nants. Nes camarades lui firontiavec M. Foucault, et qu’il con-|
tete, quel jues-uns lui sautèrent |naissait maintenant l'auteur de
nu cou L’antorité n'avait pas ju- ses disgrâces.
gê convenable de publier lesmo- Mmo Vautrin, toujours bonne!
tifs de sa punition, ou savaiten ©t sans malice, dit à sa fille : Voi-
tout et pour tout qu'il avait man- là un pauvro garçon qui aurait
qué gravement au chefde ba-!grand besoin de venir en Sicile!
taillon. Son nom était rayé de la’ avec nous.

 

 

| volte face, elle lui dit : —J¢ suis

liste des propositions; le lieute-
nant Foucault, deo la 3e du 2e,
était mis à sa place, et le brave

—Par malheur, répondit le co-|
Lonel, il n'a que sa solde,
Blanche ne put se défendre! petite chambre où son cher tra.

le eût le dos tourné, et faisant

donc bien changée, monsieur
Astier, que vous ne me recon-
naissez pas ?

Il répondit froidement : — En : Québec et du la campagne qu'il vient de,
tout temps, en tout lieu, made-:
moiselle, et quelque change-
ment que la nature opère en
vous, sovez sure de ma reconnais- .
sance.
—Sans jouer sur les mots,

Luis? ,
- -Parce que j'ai mauvaise opi- |

nion de vous, mademoiselle.
—Je suis une honnête fille, |

pourtant. ;
—Je l’espère pour vos parents,

Mails Vous ue serez jamuis un |
honnete homme.
Cela dit, il tourna le dos, ga-

gna le vestibule, alluma un ciga-
re vf retourna en fredonnant à la

garçon s'en excusait le plus cor- de penser que sans elle le jeune! Vail l’attenduit.
dialement du monde. Astier re-
cut trés poliment les condoléan-
ces de ses amis, mais sans aban-
don et sans grâre : son cœur ne
x'ouvrait plus qu'à moitié. Lors-
qu'au dessert on débouchale vin
de champagne en son honneur,
il prévint le toast en disant:
-—Un instant, messieurs, Vous

souvient-il que l'an dernier, au-

| homme serait riche, heureux et
‘bien portant.
| CeTemords la suivit jusqu’au
pays des oranges. Pour une âme
qui n'est pas absolument perdue,
‘c’est un rudefardeau qu’une mau-
vaise action. Il se passa peu de d'éclat n’ont pas suffi à mériter

ce sculérat de ruban rouge : si.ue Blanche se.‘journées sans
Astier, sans’‘souvint de Pau

quelle se demandât: où est-il? toutes les médiocrités de l'ar-.

ll avait fait un raisonnement
qui semble juste à première vue
et qui l’est dans tous les pays
Inoins routiniers que le notre:
“Si ma bonne conduite, mes
campagnes et quelques actions

l’on fait passer sur mon corps

tourde cette table, un jour de ré-, que devient-il ? I doit sentir cru- méo tantôt par un motif et tan-
ception, j'ai fnit passer certaine ellement lo froid, tandis que j'ou-‘tôt par un autre, le seul parti
charge du commandant Moinot ?’ vre mon ombrolle au soleil. S'il qui me resto à prendre est de
Les convives, debout, le verre

vn main, re regardaient sans com-
avait éprouvé une rechute? s'il
imourait ? Je n'en saurais rien, |

frapper un grand coup. Je veux
prouver à nos mamouchis

prendre. Il n'’atteniit pas leur, personne n'aurait l’idée de m'en ‘que je ne suis pas un officier à
réponse et poursuivit d'un ton écrire. Et moi, malheureuse, je la douzaine ct que je raisonne LeSirop Indien cst cn vento «lice MM.

mon affaire un peu miouzbref:
—Le diner s'acheva si gnument

que je ne songeai pas à repren-:
dre ce chifton do papier. Quel-
qu'un de vous l'a-t-il recueilli
par hasard/
—Moi, dit Foucault.
—Ah! c'est vous ? La coinci-

dence est facheuse.
—Comment?
—Avez-vous conserve l'objet

en question !
—Non ; je ny attachais pas

d'importance. et jo l'ai donnéà
quelqu'un.
—Donné ou envoyé ?
-—Donné de la main à la main.
—Foucault ju vous ordonne de

me dire sur l'heure à qui vous.
l'avez donné.

—Astier, je no recois d'ordres tour, le climat, le grandair, l'ex-
que de mes chefs.
—Si vous ne rocevez pas d'or-|suivaient leur tâcho ot métamor-

n’ai pas mème le droit de m’en
informer !

Elle avait un petit commerce
ide lettres avec Mlle Hamblot, et
' les nouvelles qui lui arrivaient de
Marans n'Staient pas faite pour

| rassurer sa conscience. Antoinet-
Ite lui annonga qu'elle allait tâter
du couvent comme pensionnaire,

;, sans engager sa liberté. Une es-
: pérance absurde, mais obstinée,
; soutenait la pauvre fille.— Enco-
re un brave cœurqui souffre par
| moi, disait Blanche, et pour qui?
‘Quel fruit me rovient-il de ses
tortures ? Je faisdes malheureux
'etil n'y a pas sur la terre un
| être plus misérabie quo moi '

Pendant qu'elle passait la vie
à s'accuser ot se lamenter tour à

ercice la jeunesse surtout, pour-

que
Dupont, Lombart ou Foucault...
A ce livre et du nerf! ”

(A continuer.)
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Bouteilles a Vin.
28 Grosse do la mellleure qualité à vendre.

INO, GIBLIN,
Québeo, 4 mars 1874,

Gin DeKuyper.
Caisses et Tonnes,

 No. 1, rue Ut, Panl.
Québec, 21 février 1874.

|

i Serviettes pour Tables, T'oiles pour cotés de
.  Nappes.
: Toiles Irlandaises, Toiles Ouvrées.
: Toiles de Foin, Toiles à Serviettes.
; Coton pour Draps de Lits, Coton à Orvillers.
{ Coton Blanc (Dacca Twist).
Coton Blauc (Horrocks).

, Couvrenieds trap ads, Cotvrepivds Marseille.
: Indiennes couleurs solides,
. Coton Ouaté, Couvertes, Flanelles.
Serviettes à Verres.

——AUSSIe
Des Velveteens noirs d'un fini supérieur,

: imitant le Velours de Soie, et sur lequel
: uous déstrons attirer particulièrementl’at-
: tention du public, Nous sommes convaincue
; d'avance que plus ils seront connus plus
Îls seront appréciés, «t toutes Dames dési-
rant avoir uno Role durable et riche en
Apparence devrontfaire l'acquisition d'une
Hobe du ces Velyteens, la qualité ot lap.
pareuce lour promettent (nous cn sommes
sûrs) un patronage qui n'a Ctô accordé
Jusqu'aujourd'hui qu'à des étoffrs besuconp
plus dispendieuses.

CLOVER, FRY & CIE.
Québec, Ci janvier 1874.

PUBLIC, ATTENTION!
L. J. FERLAND,

A l'honneur de prévenir le public do

faire l'achat d'uu MAGNIFIQUE FONDS de

MARCHANDISES SECHES
VALANT $20,000,

VINCT MILLE PIASTRES.
Le tout sera vendu ds 15 & 20 pour cent

comprit sans autre commentaire | PoU:qaoi ne me salnez-vous ja- ‘ de réduction sur lex prix ordinsires,
L'assortiment, qui est complet, se com

pose de tout ce quo l'on trouve générale.
ment dans un Magasin de Marchandises
sèches bien assorti

PRIX MODÉRÉS ET BON CHOIX.

M&F Unevisite est sollicitée,

L. J. FERLAND,
Ooln des rues du Pont et St. François.

Québec, 9 jauvier 1874.
 

  

| ACHETRZ
MAND

Des Boumiestons eciont rçues par ce ! LE
Département, à Ottawa, jusqu'à MIDI do |

Vendredi, le 27e jour de Mars
prochain,

pour la coute au Département, d’un

VAISSEAU A VOILE
de pas moins de 20C et pas plus de 300 ton-
neaux, ut d'un âge ue dépassaut pas eing ans.

MEILLEUR ;

( RST foto US 1:

On devra déclarer dans les soumissions

les dImensions, le tuunage, l'agrès et l’âge

du vaisseau offert, s'il est clases ou ucn, la

snvosoùcncatvsiscnditoedou MEILLEUR MARCHÉ À LA FIN,
carène, des agrès et des voiles, ct el le vais-
Rean est prêt on non A Cre Lived ou actvire

Butuc Lat, Le lien où le valaseau pont ‘ue
va, lo temps ob il ponies Cre lived, pas
plas tard que le prewior do Mai, anssi bles

que le prix qu'on cu dmando devront Etre
*pécifiés dans la soumission, alnsi que la

quantité de chaibon qu'il peut porter et des
qualités comme voilter,

WILLIAM SMITH,

Departement do la Marine
et «lea Pécherter.

Département du la Marine
et des Pêcheries.

Ottawa. 24 février 1874,

Nous avons l'honneur

Ju tév.—auFEd'annoneer an
NOS DIVISIONSPOLITIQUES.
Revue de nos luttes depuis 1840 ; que nous
Résultats de ces Luttes, at néees.

sé de l'Union entre tous
les Canadiens,

publie,

avons tou-

Jours en mains, un gs-PAR

C. J. L-LAFRANCE.

A vendro at: Bureau de

LEvéNEuENT. ‘SOrtimentconsidérahle
PRIX, 10 CENTS.

Québec, 13 février 1874.

- des meilleurs Articles  

  
 

de Ménage.

TELS VE

MARCHAND, rr XH

PT plus Célèbres Artistes Toile et Cotonà Drap.
|

SAVOIR :

| 8 Mad. Peschka Leutner, FransAut Jobann |
trauss, Paulus, F. Bondol, Arabells Geddart, | : AN

! ete, cto, ot tous les prio- fpaux professeurs | Toile à N appes,
l qui aseistalent au Granit Jubilé de Boaton,
| ont donnés leurs certificats publiés décla- |
| rant que les PIANOS dv HALLAT DAVIS
;sont d'une qualité supéricure, possédant j
| avec beaucoup de furoe uu son pulesant t
| brillant, une touche oxcossivement douce,!
Lee journaux de Berlin les ont mentionnés
avec enthousia:me comme le (Plano sans
parellle) auesi ils out reça cinq médailles ;
et 45 premiers, et rout de plus ganas | Qarvieltes de Tahle
pour dix ans lle sont à vendre chez

: A. & J. VEZINA,
33, RUE ST. JEAN,

Ou on pout cholsir des Planos de Weber, Coton Blanc de Ia ( ‘é.
oérner, West rman, Dick's, Wornum,

Toile À Serviettes.

i jeunes, peuvent fair: pins d'argent en tre

-— D

LE SIROP INDIEN Grovor et Shiedmayer.
== AUSE-—

nm geesHarmoutume do tont prix,(Aloxan.
| dre, Dick’s, Bell, M+«nniog et mayer,

d i ,Dr. Clark Johoson pour le Sang errendé uasstdoiontramense
Guérit toutes le« maladies suivantes :

DYSPEPSIE,
MALADIE DE CŒUB.
MALADIE DES REINK,
MALADIE DE FOIE,
SYSTEME NERVEUX,
SCROFULES,
RHUMATISME,
FIEVRES,
HYDROPISIE,

Ce Birop ert un l'urificateur du Sang, il
active les fonctions du foie et des rognons
et agit aur toutes l«s secretions du corps,
il chasse du pang tes léments nuisibles et
qui pourraient devenir mortele si on lee y
lajassit.

Grosse Bouteille
Demi Bouteille...

4. & J. VEZINA,
Marobanda de Musique,

32, rue Bt, Jean, Hante- Vilio,
Québeu, 17 Janvier 1674,

LAMPES

DES PRIX REDUITS.

J. E. Burke, Droguiste, rue 1a Fabrique, O.
. Potvin & Cle., Drogulste, Basse-Ville, J. B.
| Martel, rue du Pont, St Koch, J.). Veldon,‘
“ Droguiate, rno B;. Joseph, St. Rocb, et ches ;

JOSEPH O. LADRÉ,
13, rao St, Georges,

Faubourg St, Jean,
Seul Agent à Québec.

1 Québec, 2¥ février 1874,

par jour. Agente de-

$5A $20 imandés. Toutes les
d'ouvriers «les doux sexce, vleux-on
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vaillant pour nous dana leurs loistra où en
nous consacrant tont leur temps, que par
tout aillours. On puut obtenir les ronsei-
gnements gratis, S'adreaur À G. STINSON
& Cum, Portiand, Maine.

; Québec 8 mal 1873-18
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; Un chotz de Lampes à l'Hulle do Char- ;ACA .
| iNTonnes !Caisse SUCRE.

Octaves de Blankerheym & Nolet. — grande déduction su: les plus ban prix
et | 29 Boucauts de Stvve très brillant. | courent.

Caisses ! Arrivés par le Polynesian, via Portland. Ches roy ' D }
A vendre par A dre chez . O,

WM. CONVEY, vendre «¢ No. 6, Oôté 0,
’NAZAIBK TU RCOTTE,

Québec, ‘+ tévrier 1874.
No, 14, tue Notre- ©,

Qnébec, 24 déc. 1873.

lèbre  Manutaeture

(Harroekses).

Couvrepieds, ete , ete.

NOUS CONTINDERONS AUS

A DONNER

UN GRAND ENCOMPTÉ,

ionerweitCir LEGER & RINFRET,

! 21, Rue Ian Fabrique,

vntisé ‘ibérale est accordée pour les annonces à

1. antvnices déposées à Montréal, chez FABRE & GRAVEL

QUOTIDIEN _ 5 vihe de qullication, sont Insérées dans le numéro

# Montréal: Fabre & Gravel, libraires,

419, rue Notre-Dame. .
Tp

 

Piano, Solfége et Chant,
MLLE. G. MARIER a Vhonuear d'an-

uoncer au public qu’elle est prête à donner
tva Leçons de Ptano, Solfège et Chant à ss
tesidet ‘e, No, 7, rue St. Nicolas, Palais, ot
à darnteile

Conditions faciles ot modéréea.
On peut s'adresser chea son tière M. J.

Marier, No. 66, ruo St. Joseph, où No. 7,
tue St, Nicolas, Palais,
Québec, 10 tévrier 1874—Im

Librairie OVICE FRECHETTE
23, COLE LAMONTAGNE.

DERNIEREMENT RECQU.

Instructions eur le Saint Bacrliice de la
Messe, suivio d'une Méthode pour viaiter
Noire Kelgnene dane la Ste Rucbaristie,
var lo P, Vaubort, 3. J.

l. VAUBENT, d. J—Tialts ds la com-
muvion où conduito pour comwnalor sain
temont

MGR GAUMLK ~Marie, Etoilode la Met,
cl Lean bento an XIX siècle, 1 vol.

Las nést qua ls vie, 1 vol Le signe de
« te-x uit AIX siècle, 1 voi,
L'ABBR COULIN. — L'année du plrax

tete, dédiée à la Vierge liamaculée, 7 vols
iP Gaul, 8 J.—Man:tel des âtaes in-

turfeurcd ou catreticn sur divers sujets do
tieté, Neuvelle édition,

l'ar le mêmes-Morslu tirée dos « Mfes-
aiuva de St, Augustin,
R.F BOWDLIN —Vio ct lettres du Rav,

l'ère Faber cu 9 vole, onvrage UOUVUAU.
B. P, XAVIEU FAILLOIX La famillu

ranofitieo, à vols St Lonaventure. Légen-
dos de Balut François d'Arsle, 1 vol vl
«tœuvres de la Llenhetccuve Marguerite
Marie Alacque cn 2 gros ot.
KP. MONSABLÉ —Couf-1evcea te Notre

Datue du Paris
L'ABRE HERBET —Dtscction pour a

conzelenco dv tune hom ve, 1 vol
UP. PRUVOST—. ivr08 Ce Saiut Louis

du Ounzsgue,

K, CHABAUTZ—Concordsuce dea pro-
phètles tmedrines, 1 vol
BP LOUIX—Lottios de St Ignace de

Leynla,
L'AULE HEBRARD æmlies articles LIEN.

uijues, 1 vol,
SAINTE FOT.—Théoclogie à Fnsaue de

uns du monde, 3 vols.
BOFRZ — Unité bisme, 6 vols.
L'ABBE ROUQUETTE —15 rete et

onde, 1 vol

 

CUVRACES CANADIENS.

Mew trea sur fe Tien des Jésuites, fam.
Ulstie je M ORI-J. Contér vou dogmati-
ges coolers ira chrétien var le R. 1.
Hr A tt de Macs dans le Fe.
“0 Le Méraiieme par l'At\« D, Paquet
“dhoui ue pur A. Bules,

Au lex Mai prochain cette li rairle ror
trau- fete rue $1 eau, Hâtigéee do In Caisse
di cnomis, y itu Voisine À à Lavigne,
war band «. musique.

Jieber3% favrier 1874.
 

Fleur, Grain, Son, ete.

LeA buussigués ofirent 500 quarta de
Floui eu v.n'o consisieut en Marques sui-
vautes Farine Forts . Excelsior, People ,
bonne Fleur & Boulanger: Gould C, C.
Phænix, Minerva, Breokliv B- aver, Var.
Hiunen, County, ¢hoice Baker, Uniun
Faunce, Se. Albans, Longbridge, etc, otc |
Extre du Choix tellva que Glasgow Mille,
ete. ; bonne et Forte Farinu entière (Fine)
telles que Guolph Mills ot antres maiques.
Fe offrent auési À vendro à bon marohé

10,0 minots de Pois bien cuisant.
Une vixite cst sollicitée de Messlours les

marchandg et boulangers,
LsROCHE & Cu,

Marghanda de Parine. Gratus, Bon, otc,
Quai Laboche, rno St. Paul, B.-V.

Québec, 17 février 1874.

  

Chemiu de For Intercolonial.
Les Comulasaires chargés de la construc.

tion du Chemin de Fer Intercolonial, don
nuit pur le présent avis public, qu'ils sont
prêts à recevoir dee soumissions pour le
posage den ruile ot le terrassement sur un
parcours d'environ 73 millos de Ia ligue,
du chemin de Metapodia au pont qui tra
vorse la rivière Metapedia, Section 18. Les
soumir-lona devront être pour toute la
distance.
On peut se procurer lca devia et des for

mulea de soumission au burcan dca come
mirsaires à Ottawa.
Des soumissiona cachetées  endossbes

 Boumlsslon" ct adressées aux Commis
aires soront reçues à leur larcan à Ottawa,
ju-qu'à midi, MABD), le 24 MARS 1874.

Des soumissions suront anesl reçues, en
meine temps et au mbme len, pour 300
tonnes de fiches à chemin de for, suivant
l'échantillon que l’on peut voir eu bureau,
Les soumissions devront mentionner le
prix pat touno de 2249 Iba. dellvré à la
Bivièe-dn-Loup cn gnactités égales durant
les mois de Mai, Juiu et J:illet prochaius,

C J BRYDGKS,
KI» B. HANDLER,
A. W. McLELAN,

Commissaires,
Chemin de Fri Intorcolonis!,

lurean des Commisesires,
Ottawa, 10 à vrier 1874.

14 février 14 74—2f8

LOUIS CARRIER,
SELLIRR,

No, 6, Marché Finlay, Uasso-Ville, Quobec,

Enseigne du Cheval Bran,

Informu tespoctncusement ves amin ef
le public en général, qu'il entreprendrm
toutes cepèces d'ouvrages qu'en voudra
bien lul confer, telles quis HARNAIS,
BRIDES, SELLES,ot.
BGF" li aura constamment «n vents, Cuir

Rouge, Culr à SsreÎle, Cuir à Untuais, ote,
to, À (rèéebas prix.

Québec, 19 janvier 1874.

POI.SON.
Quarts do Saumon de Ia Cole du Nord
Quorte 19 Morue de Table No. 1.

À vendre jar

GIBB, LAIRD & Cis
Québec, 1P féviior 1874.
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tier, su nord de Ia rue Coxercio. Le

trouvait momentanément dans une posi.

|

séminaire, était installé dans une portion
tromouse, est mort. Ii Gtait &gb de T9 mourant au fanbourg de Québec, qui se‘dene pas accorder l'octroi de la dite grandes luttes du onzième sièele entre La peut traverser une plaque de 12 à 14 bron

somme demandée et de bien vouloir

|

papauté et l'empire. Le fils de Henri le

|

pouces d'épaisseur à ia distance de 1,000| . 1 . . iden.
{ approuver le rapport du comité des Noir n’eût pas écrit dans un autre style [à 1,500 mètres, tandis que, la nouvelle de ce bâtiment, ou était aussi la résidention diffici de la cherté desion difficile à œuse de la ce de l'évèque de Panama. Le surplus de

New-York, 18.QUEBEC,
Les communards français ont célébré vivres et de la rareté du travail.! . à son ennemi Grégoire V1. pièce de 317 centimètres traversers une . . , Le ;

JEUDI, 19 MARS 1 874. finances lox. Avsant " Cher Lord Russell, armure de 15 pouces à ls distange de 2,-|oe soir par un grand diner et unbal, L'exeuse aurait pu être admise ai nos cet difics, constitusnt 1 hôtel propre
OC i ’ . insi 000 mètres. l'anniversaire de ls prise de Paris par la [déteotives n'avaient aperçu sur les| ment dit, était exploitépar le proprié-

— ; Président. Secrètaire, J'ai reçu votre lettre, ainsi rar les ré- { commune- chaussures la marque de Sleather et taire, M. Gecege Low. l'ne demi-leure
solutions y jointes adoptées l'assem- ; vy ; Garni Ru- i faitement aprés apparition de flammes, il pe res-A et —Le jour de la naissatios deson fils, A.Garnier sacoepts le défit de Iiu- Perry, qui leur indiquait parfaitem > , ,A 1a rechiorcho a'an Chef. M Sois derledisentdeça |Sträeu de rend 1 mata ir 01h, pour un eoju da 81000,La par-[qu'la se cortaint, pas de l'aube aque irqutr musdeco ruseitl,Les conservateurs de notre pro- ; meeting. les déclaration d'ussge. tie ne sera jouée que trois semaines boutique d'un savetier, mais bien d'une ancien,

ince sont a la recherche d'un

chef dans le Parlement fédéral.

Ils ne savent où le prendre/ Les

hommes manquent à Ce, parti

jadis puissant. Il semble; avoir
tout perdu en perdant M; Lan-

gevin. Il s'en plaint, il Énjurie
son ombre, et cependant il lui

faut le pleurer ! Il arrive ainsi

des moments dans l'histoire des
partis déchus où ils sont amenés,
par la pénurie des hommes, à
retourner à ceux qui ont causé
leur perte.
On parle d'une nouvelle réu-

nion aa St. Lawrence Hall à la
veille de la session. M. Lange-
vin irait y déposer son sceptre et
présider au choix de son succes-

On lit dans le Franco Canadien
M. Joly vient de donner une rouvelie

preuve du désintéressement et du patrio-
tisme qui l’eniment dans tous ses actes.
Au lieu d'accepter le siége au Séaat qui
lai était offert, il n'a pas voulu abandon:
ner son poste à la tête de l’opposition de
Québec. C'est une nouvelle preuve de
son dévouement au succès de la bonne
cause, et ses amis lui en sont :nBniment
reconnaissanta.
Quant aux attaques souverainement

malhoundtes et disgracieuses que la
presse corruptionniste lui lance, elies ne

méritent que le mépris des honnètes
gens et le public bas oanadien qui, fort
heureusement, connaît la loyauté de son
caractère et le profond respeos qu'il pro-
fesse pour les droits de nos oo-religion-
naires, lui continuera sa confiance, mal
gré los injustes insinuations que lui lan
cent les pharisiens de la presse.

treme seur. Ses préférences sont, dit-
on, pour M. Mousseau, qui a le
bon sens de trouver la tâche un
peu lourde pour ses épaules.
“ Vous oubliez, lui aurait fait re-

; Nouvelles Diverses.

| —On prépare à l'Ecole des beaux arts
: une exposition des œuvres de Prudhon.
‘Cet événement fournit au Figaro l'occa-
| sion d'éditer une amusante anecdote sur

marquer M. Langevin, qu'il N©'ce maitre. Il avait été appelé un jour
s’agit pas de commander un parti | chez l'empereur et on le faisait attendre
puissant, mais de rassembler les dans le cabinet consaoré aux études du

: , À ai e, | roi de Rome: |
débris d'une armée vaincu Aprèa avoir un peu regardé de tous
Vous n'aurez pas de combat à'

livrer et il vous suffira de main-
tenir, comme je le faisais, par
votre silence la disciplino dans
les rangs ' Sir John fera le
reste.
Les anciens députés inclinent,

au contraire, vers M. Masson, à
qui M. Langevin garde rancune
de n’avoir pas voulu partager sa
fortane déclinante. Tl aurait dù
se résigner à mourir aver moi,
soupire-t-il.

Uneautre difficulté, plus grave
encore si c'est possible, se pré-
sente. C'est que les députés ap-
pelés à se réunir en caucus, hési-
tent à accepter l'invitation. Les
uns prétextent leur élection con-
testée, les autres disent qu'ils ont
promis fair trial au ministère et
quo ce serait faire acte d’hostilité
que de prendre part à uno pareille
réunion L'affaire pourrait bien

manquer ct se borner à un tete-
à-tête entre M. Langevin et M.
Mousseau au St. Lawrence Hall.

— -- 

Nouvelles du Jour.

M. Georges Duval, avocat, de Québec,
est nommé secrétaire privé du Ministre
de la Justice à la place de M. Lusigaan
DOMU1> secrétaire privé du Ministre du

Revenu de l'Intérieur.

Le Nouveau- Monde fait remarquer que
l'Hon. 4. R. W. Scott, catholique et se
Orétaire l'Etat, remplace au Sénat l'Hon

côtés, son attention fut tout à coup cap:
tivie par une grande table plate sur la-!

quelle Étaieut rangés en ligues de bataille
environ deux mille petita soldats admi-
'rablement exéoutés. C'étaient à la fois
, des jouets et des objeta d'art. ‘l'out était
“ scrupuleusement reproduit, jusqu'à la
musique militaire, composée de g orses

| caisses, clairone, cimbales, chapeaux
| chinois, etc. On se serait oru à Lilliput.

Un gros pommeau de cuivre était placé
! à l'extrémité de la table. Prudhon 8:
| demandaà quoi il pouvait bien servir;
! puis, cherchant À se rendre compte de
| son utilité, il regarda autour de lui,
‘et, s'étant assuré qu'il était bien seul,
ville lit tourner comme un bouton de
porte.

Aussitôt toute la petite armée a> tit
i en marche; la porte d'un furt s’abattit

| et démasqua douze pièces de canon. La
musi jue militaire, sdmirablement imitée
par un mécanisme intérieur placé dans la

! table, se livra à des élans de grosses
caisses, des roulements de tambours, des
trémolos des chapeaux chinois qui em-
plissaient le salon.

Prudhon, elfrayé et craignant l'arrivée

| de l'empereur au milieu de ce vacarme
affreux, se précipita sur le bouton ; rien
n’y faisrit plus. L'armée devait évoluer

| pendant un temps donné, nul pouvoir
“n’était capable «te l'arrêter. Où Prudhon
erut qu'il allait devenir fou, par exemple,
c'est quandles douze pièces de canon se

i mirent à faire feu !
Ml ouvrit la fenêtre pour faire sortir la

|

 

| famée et se cacha derrière un rideau, dé- ;

“cidé à ce dérober à la vuo de l'empereur
que le bruit allait forcément actirer.

Le feu de ‘l'artillerie était beurouse-
ment le bouquet.

| Tout rentra dans le silence et l'immo-
bilité.
On vint, peu d'inestants après, cher-

M, Mills, protestant, décédé il y à quel | cher Pruihon çoar la conduire chez Na-
ques semaines à Hamilton.

Len seules élections coatostées dans

! poléon.

la Nouvelle Ecosse sont celles de M, S.|

Le premier mot de l'empereur en le
voyant fut:
—Comme vous êtes pâle, monsieur

MacDonnell, dans le comté d'Invernese, | Prudhon !
et colle de MM. Carmichsel et Dawson,
dans le comté de Pictou,

Avant hier eoir, dans la législature
d'Untario une autre motion de censure

basée sur le fait que certains contrats
Ont été donnés sans annondas publiques,
À êté rejetée par 43 voix contre 23.

La nomination des candidate pour le
comté de West Durham aux Communes
auras leu 1a 27 mars et la votation la 2
aril prochain.

Le Free Press annonce que le nombre
des ourriers employés à faire le tracé du |
chemio du Pacifique à été de beaucoup
réduit. Il n’y a que les hommes mariés
et les veufs avesdes familles qui aient
6té retenue. On croit que les salaires de
tous seront payés jusqu'à la fin du mois.

een

Comité de Surveillance.

À une nesemblée spéciale générale du
Comité ie Surveillance tenue le 18 de
mare ceurant, il a Été résolu :
Que dans la position difficile ou se

se trouvent les affaires financières de la
cité, et vu que bientôt une nouvelle
taze sera prélevé pour le paiement de
l’intérêt du million voté pour la cons.

truotion du chemin de fer du Nord,
Une requête soit adressée au Conseil
de-Ville, déclarant que ce Comité s’op.
pose à l'octroi de la somme demandée
par la Comragnie du chemin de fer du
Lao St. Jean et approuve entièrement
Le rapport du comité des finances du dit

! seront faits pour accroltre le nombro des

À Son Honneur le Maire et MM. tes Eche
vins ef Conseillers de la Cité de Québec

Le Comité de Surveillance par sa prô
sente requête expore humblement;
Que vu que dans la position difficile

Où se trouvent les nifsires financières de |
la cité, 01 que vu que bientôt une nou-
velle laz< sera préievée pour le paie
ment de l'irtérêt du dit million voté
pour ia construc'iou du chemin de fer
da nord il '-at pre de-irathie que votre
cofiseil accorde l'occroi de In somme da
maodée ps: la dite compagnie, ot que  par conséque:t votre oonseil devrait

À quoi Prudbon ne répondit rien.

—La Gazette de l'Allemagne du Nord
| consacre un long srticle 4 exposition

f internationale que l'on se propos d'or-
- gauiser À Paris en 1875. Elle dgclare sou-
haiter tout le auccès possible au projet
du gouvernement français, d'autant plus

.que l'exécution de ce projet suppose
‘ nécemsairement Une situation pacifique
{ inepirant la sécurité et la confiance.
, La feuille berlinoise Ajoute qu'on ne
"peut, tout fois, être sür que les passions
du peuple français soient assez refroidies
jen 1575, pour que l'industrie alleman te
puisse aussi prendre part à l'exposition,

jet que les visiteurs allemands puissent
se confier sans appiéhensions à l'hospi
talité francaise,

—Le Journal officiel publie une circu
laire relative 4 ia manifestation qui re |

prépare à Chiselhurst, à l'occasion de la
tuajorité du prince impérial, (iardien fi
dèle du septennat, dit M. de Broglie, il
ne saurail permetire aux impérialistes
d’ébranier le gouvernement établi, Qu'ils
donnent au fils de leur ancien souverain

toutes lea marques d'attachement et de

respect qu’ils voudront : nous vivons sous
un régime qui n'exclut pes ce que M. le
duo de Padoue a justement appelé la re
"connaissance pour le passé el l'espérance
pour l'avenir, mais le présent n'appar.
tient pas aux partis, et il n'est permis

à aucun d'entre eur de le compromet
tre.

“Sy vous surprenez, écrit M, le duo de
Broglie aux pr:fets, daus len efforts qui

visiteurs qui doivent es rendre en An

g eterre, la moindre tentative de nature
à mettre en doute la validité des déci-
viOns da l'Amsetmblée, vous devrez m'en
prévenir à l'instant, pour que je puisse
faire en sorte que la répression suite im
médiaternent le délit ’ Et le ministre de
l'intérieur ajoute qu'aucun fonctionnaire,
d'un ordre ou d'un degr- quelconque, ne
saurait être autorisé à prendre part à la

manifestation projetée.

— L'empereur d'Allemagne adressait
4 lord Juhn Russell, une lettre pour le
r-Lavrcier den reaolutions votées dans les cotte sorte d'arme, bien que fort utile à été rejetée par une majorité de 62 voix.

donner sôn rpjrobation au dit rappoit weetiogs protestants do Saint-James-

Je vous remercie de cette communioa-
tion et vous remercie surtout des senti-
ments de votre bon vouloir personnel
que vous m'y exprimez. Le devoir m'in-
comble d'être le guide de mon peuple
dansla lutte engagée depuis des siècles
par les empereur d'Allemagne contre un
pouvoir dont la domination n’a, dans
aucun pays du monde,été jugée compa.
tible avec la liberté et le bien-être des
nations, pouvoir qui, s’il était victorieux
de nos jours, mettrait en péril, non-seu-
lement en Allemagne, mais partout
ailleurs, les bienfaits de la réforme, la

liberté de conscience et l'autorité de
la loi.

J'accepte la bataille qui m'est sinel
imposée dans l’exeroice de mes devoirs
de roi, avec una ferme confiance en
Dieu, dans l'appui duquel nous comp-
tona la victoire, mais nous l'acceptons
aussi en ayant égard aux croyances d'au.
trui et aveo cette circonspection évangé-
lique que mes ancôtres et prédécesseurs
Ont gravée dans les lois et dans l’admi-
nistration de mes Etats.

Les dernières mesures prises par mon
gouvernement n'ont, en aueune façon
porté atteinte à l'Eglise romaine ou au
libre exercice de gs religion de la part
de ses adeptes.

Ces mesures asurent seulementà l'in-

dépendance de la législation du pays
quelques-unes des gsranties dont jouis-

| sent depuis longtemps d'autres contrées
et que posaéd itanciennement la Prusse,
sans que l'Eglise romoiue les ait tenues
pour incompatibles avec le libre exerci-
ce de son culte.

J'étais persuadé, et je me réjouis de
la preuve que m'en fournit votre lettre,
que les eympathies du peuple anglais ne
me feraient pas défaut dans cette lutte.
de ce peuple d'Angleterre avec lequel
mon peuple et ma maison royale ont
des liens d'attache intime, en raison de
souvenir de tant de luttes honorables

soutenues en commun depuis l'époque
de Guillaume d'Urange.

Je vous prie de communiquer cette
lettre et d'offrir mes remerciements aux
personnnes qui ont signé les résolutions.

Bien sincèrement votre, etc.

GUILLAUSR.

Berlin, 18 février.

—Une correspoudance, airessée de
Paria au journal le /favre, contient les

renseignements suivants relatifs au
comte de Chambord, renseignements
provenant, dit notre confrère, d'une per-
sonne qui a vu, il y & moins de dix joure,
l'hôte de Frohadorf,
Le prince est triste et abattu. À ça

confiance traditionnelle dans le triomphe
futur de ses droits se mêle visiblement
un sentiment de découragement. L hom-
me domine par moments le mystique,
et les voix d’en bas l’emportent sur

| celles d’en haut.

Eu parlant de son voyage A Versailles
et du vote de la présidence eeptennale,
le comte de Chambord, calme et doux
d'ordinaire, s'emporte et se plaint, dans
des termes amers, de l'attitude de ses

partisans. C'est à leur demande qu'il ect
venu eu France ; c’est eur leur avis que

tout a été emballé à Frohedorf et envoyé
à la gare de Vince ; ce sont eux qui ont

présidé aux détails de ton installation à
Versailles, chez M. le Vandal, Le tout

‘n'a abouti qu’à lui permettre de faire
quelques promenades dans Paris, lo
visage à demi enseveli dane un cache-
nez.

Il y a des députés légiticnistes qui
pleurent aujourd’hui sur leur vote du 19
novembre. Ils ont raison. L'homme peut
pardonner, mais le roi se doit de ne pas
oublier.

Comme l'interlocuteur du prince
essayait de rendre ses regrots moins
amers, en plaçant sous ses yeux les dif.
fieultés qui eussent surgi du fait de
l'Italie, ojoutant que le roi aurait été
embarraseé et n'aurait peut être pas pula
reconnaître telle que de récenta évêne
ments l'ont fait : ‘ Ne dites pas peut-
être, s’écria le comte de Chambord avec
une grande vivacité, dites jamais.” Et,
pour rendre sans doute cette affirmation
plus catégorique et plus frappante, il
répêts deux fois le mot jamais en le sou-
ligoant par un geste expressif."

—Le journal allemand l'Maises Zeitung
dit que le ministre de la guerre a envoyé
À la fonderie Krupp l'ordre de lui couler
un canon du calibre de “7 centimètres
dans le bloo d'acier fondu pesant 52,000
kilogrammes dont il & été tant parls lors
de | Exposition de Vienne,
Cette pièce sera du même calibre que

celle de 1,000 livres également fabriquée
dansles ateliers Krupp, et qui avait figu-
ré à l'Exposition de Paris en 1867 ; sen.
lement, elle cera plua forte que celle-ci
et portera une double charge de poudre.
Jusqu'à présent, |s plus forte pièce d'ar-

tillerie de la marine allemande se trouva
à hord du Krnig Wilhelm. Elle n 24 cen-
timétres do calibre, tandis que colles à
bord des autres navires de la flotte n'ont
gén-ralement que 21 centimètres.

Lea nouvelles frégates Preussen- Grosrer
Kurfust et Friedrichider Grosse seront
néanmoins nrmées de pièces de 2centi-
méires, ot les deux frégates qui me cons
truisent dans les chantiers de Londres
porteront probablement des canons de
28 centimètres de calibre.

Ces dernières pièces, à l'exception
toutefois de la pièce de 1,000 dont il est
parlé plus haut et qui se trouve à pré-
sent A Kiel, sont les plue forts canons
servant à la défense des côtes alleman-
des.

L'Ontree Zeitung fait remarquer que

dans un combat à courte distance, se

L'employé.—Votre profession ?
Ssrdou.—Auteur dramatique. -
L'employé.—Savez vous signer ?......

——

Un Manifeste de M. Thiers.

Ainsi que le câble l'a annoncé, le can-
didat républicain de la Vienne, M. Le-
petit, ayant adressé & M. Thiers un
exemplaire de sa circulaire électorale,

a reçu de l'ex-président de la Républi-
que une lettre que nous publions ci-
dessous, v‘ritable manifeste qui & pro-
duit le plus heureux effet dans toute la
France :

Monsieur,
J'ai reçu votre cireulaire électorale, ot

je vour remercie de l'envoi et du conte-
nu de cette circulaire. Je la trouve par-
faitement sage, et je n’ai pas besoin de
vous dire que je fais des vœux pour le
sucods de votre éleotion, bien qu'une di.
vergence, fort oubliée aujourd'hui, mais
rappelée avec affectation par vos adver-
saires, nons ait divisés autrefois. Vous
craigniez alors, en votant pour moi,
d'ébranler un gouvernement établi, et
cette crainte était respeotahle. Connais-
sant l'état de l'Europe, je craignais, moi,

après le concours de Garnier et Maurice
Daly pour le titre de champion du
monde.
Pendant une brune très-épaisse ce

matin, deux traversiers sont venus en
collision. Ua homme a été gravement
blessé par ia chute d’un morceau de
bois,

San Francisco, 17.
Tous les membres du cabinet ont été

lus sans opposition dans Queensland.
Des nouvelles de Honolulu en date

du 8 mars, disent les troubles causée
par les partisans de la reine Emma, en
apprenant l'élection du prinoe Kalakus,
sont plus graves qu'on l'avait annoncé

tout d'abord.
Quand la nouvelle de leur défaite, à été

chambre d'assemblée.
Plusieurs membres ont été maltraités.

Un d’eux est mort de ces blessures. Les
émeutiers sortirent les siéges et les pu-
pitres, et mirent le feu à la Chambre.

Les marins anglais et américains inter-
vinrent et dispersèrent les perturba-
teurs.

M. W, L, Green, ministre des affaires
étrangères, a adressé des remerciements

aux marins. Le roi est menacé d'être

certaine, les émeutiera ont attaqué la |

assassiné.
M. Herman Widema. est maintenant

ministre de l'Intérieur, et le juge Hart-
well, procureur-général.

une politique fatale au dehors, et mes
craintes, hôlas ! n'ont été que trop jus-
tifiées.
Mais il ne a'agit de rien de semblable

aujourd’hui. Les désastres que je redou-

tais se sont accomplis ; il s'agit de les
réparer, et, pour y réussir, ja ne sais
qu’ua moyen, c'est l'établissement en

stable autant que possible, et arrêté dans

sa forme pour qu’il soit arrêté dans ses
vues,
Avec l’eaprit qui règne dans le niasses,

en présence de trois partis monarchiques
ee disputant le trône, je regarde la mo-
narchie comme impossible, et je ne vois
de praticable qu’une république ange,
équitable, réparatrice, et qui, n'étant le
triomph> d'aucun des partis qui nous
divisent, leur procure à tousla seule sa-
tisfaction qu'ils puissent honnêtement
et décemment désirer : le triomphe de

l'intérêt général sur les intérêts partieu-
liera do dynastie, de claesesses où de sys-
tèmes. Telle est ma conviction, qu'une
expérience de trois annnées a rendue in-
vincible.

Malheureusement, l'assemblée natio-
nale, divisée en deux portions exacte-

ment égales, ne parvient pas À faire l'ac
te de raison qui mesemblerait nécessaire
et, sans le vouloir, laisse le pays dans un
état d'anxiété qui iaterrompt la travail,
oause aux classes laborieuses des souf-

france cruelles, rétarde la réorganisation
de la France et compromet gravement
sa considération en Europe.
De toutes parts on demande quand et

comment nous sortirons de cet état dou-
loureux. Pour moi, il n'y a qu'un moyen,
c'est que les électeurs, par des choix
bien entendus, constammentdirigés dans
le même sens, éclairent l'Assemblée na-
tionale sansl'effrayer et Ini indiquent les
voies dans lesquelles le pays veut mar-
cher, et qui sont, On n'en saurait douter,
celles de la République conservatrice,
voies dans lesquelles, au lieu des mal-

hours qu'on lui prédisait, il a trouvé la
réparation dea désastres de la plus funeste
des guerres.

Des choix faits dans un autre esprit ne
pourraient qu'ajouter nux hésitations de
l'Assemblée, qu'apporter au pays de nou-
velles anziétés, au commerce de nouvel-
les pertes, la réorganisation du pays de
nouveaux retards, À sa considération un
plus grand affaiblissement.

Telle est, monsieur, ma conviction sin-
cère, et, tans la prétention de diriger
personne, rentré dansl'étude et le repos,
mais non dansl'indifférence, je forme des
vœux pour l'élection de républicains
comme vous, républicains de raison et
non de passion enchant faire ua pays le
sacrifice de leurs divergences passées
pour arriver à l’anion qui pourra seule
zendro à la France, avec une nouvelle
existence, de nouvelles ot heureuses des-
tinées.

Recevez, monsieur, l'assurance de ma
considération la plus distioguée.

A. Tiigrs,

Télégraphie Générale.
Londres, 15.

11 est rumeur que dans le discours de

la reine à la réouverture du parlement,

le gouvernement proposera une réduc
tion de deux deniers par louis surle re-
venu.
Le vicomte Brington, conservateur, a

ôté élu membre du parlement pour Suf-
folk par une majorité de 27 voix.
M. Richard Assheton Cross, secrétaire

d'état pour le département de l'iute-

France d’un gouvernement sensé, ferme,

eegp mem am

FAITS DIVERS.
PERSONNEL.—Mgr. Lynch, archevêque

de Toronto, M. l'abbé ‘asgrain et le
Comte de B:aujeu étaient à bord du
vapeur <mdustrian, arrivé lundi à Por-
tlani.

RUMEUR.— Ua dit à Ottawa qu'un régi-
ment anglais sera envoyé à Manitoba
l'été prochain.

RECTIFIOATION.— Nous avons commis
hier une erreur, que nous corrigeons au-
jourd'hui.
MM. Cyprien Morin, de l'Islet, Fran-

çois Dumas, de Québee, et Thomas Bal-
duc, de Barthier, oni 6t6 reçus capitai-

nes au long coars et non pilotes.

LE OONCRRT.— Le programme du con.
cert du Septuor est publié dans notre

feuille de ce soir.

Le lecteur n’a qu’à le lire pour voir que
la soirée musicale donné demain soir à
la salle Victoria est pleine de promesses.
Nous croyons qu’il y aura foule à cette

soirée. ll y n déjà une masse de billets
de vendus.

Nous voudrions signaler à nos lecteurs
quelques morceaux partiouliers, mais ils
sont tous remarquables,
Que l'on retienne ses places de bonne

heure.

A demain soir, À la Salle Victoria,

ARRBSTATION, — Hier matin les détec-
tives Skeflington ont arrêté deux jeunes

garçons du nom de Fullerton, pour
gaminerie dans les rues et assaut À la
police.
Mardi après midi, ces daux vauriens

se donnèrent le luxe d’une promenade
dans les rues, insultant les passants, mal-
traitant un vieillard et une jeunefille
très aérieusement.

Les constables Sommerville et Kirvin

firent tous leurs efforts pour les arrêtés,
mais aidés par la foule, qui s’était rassem-
blée, ils réuseirent À s’échapper.

IMPRUDENOR.—Avant-hier, dans l'après-
midi, un jeune homme de la rue St,
Paul a failli causer un malheur par son
imprudence. Il était à jouer avec un
vieux fusil dans la maison de son père,
quand, ne s'aseurant pas même sil’arme
était chargée, il mit surla lumière du
fusil ane capsule. A son grand effroi,

une forte détonation se fit entendre.
Undes amis du jeune imprudent qui se
trouvait dans l'appartement a reçu la
balle dans... le pan de son habit : les
chaira n’ont pas même Été touchées.

COUR DE POLIOR. — Présidence du juge
Doucet.
William Tierney et Patrick Donnolly,

pour vol d'une peau de Buffle, la pro-
priéth de Séraphin Laliberté, ont Eté
condamnés à quatre jours de prison.

La plainte de John Burgess contre
plusieurs défendeurs pour avoir fait
battre des coqs en contrav: ution à la

loi, à été remise à jeudi prochain pour la
preuve.

VOL à MONTHÉAL.—On lit dans le Nu-
tional :

Les déteotives Bouchard et Lafon vien-
nent d’opérer une arrestation qui fait le
plus grand honneur à leur zèle et à leur
habileté bien connus.
A plusieurs reprises le bureau d'admi-

nistration du Grand Tronc s'était plaint rieur, à t5 élu membre du parlement
sans opposition.

La reine a publiquement exprimé «a
grande admiration et 6os remerciements

pour la bravoure qu'elles ont montréo
dans les derniers engagementa contre les
Achantis.
Un agmité sera nommé pour exami:

ner ls véracité des accusations portées
contre le Dr. Kenealy conseil du réols-

mant Tichborne.
M. Whalley, M. P. demande que sem

blable comité soit nommé pour examiner

les accusations portées contre M. Haw-
kins, avocat de is poursuite.

Voteaille, 18.
Après un long débat dane l’acsemblée

aujourd'hui, la résolution amenée par la
gauche censurant le gouvernement pour
son sotion dans ia nomination des maires,

A In police de vois de marchandises qui
se commettaient dans les hangars et les
entrepôts de la compagnie.

Le 17 février au matin, des hommes
les plus sincères aux Lroupes anglaises, d'équipe avaient constaté que les portes

de deux wagons avaient 618 brisées et
que grand nombre de marchandises man-
quaient, Le mêmefait s'était renouvelé
le 7 mars, et malgré leurs recherches
constantes nos agents n'avaient rien pu
découvrir lorsque lundi matin, en entrant
dans le magasin d'un préteur sur gage,
Rouchard et Lafon aperçurent quatre in-
dividus & mine suspecte qui semblèrent
fart contrariés de leur présence. Trois
d'entre eux toutefois firent assez bonne
contenance, maie le quatrième e'enfuit

rapidement, par une porte donnant aur

la cour.
Il n'en fallait pas tant à nos limiers,

toujours défiants par devoir, pour com-
prendre qu’ils se trouvaient en face de

Bayonne, 18. gans qui n'avaient pas la consciences

des manufactures les plus importantes
de Montréal, Ils mirent donc le grapie
sur les deux individus, firent une fou:lle
domiciliaire chez eux et dans différents
bouges qu'ils fréquentaient, et tout en
reoueiilant une grande quantité de mar-
chandises volées, acquirent des informs-
tions qui leur permirent d'arrêter le
quatrième larron qui avait pris si pru
demment la fuite à leur approche et

qui n’était autra qu'un de leurs com
plices.
Se voyant découverts, percés à jour,les

voleursfirent des aveux complets et ac-
compagnèrent les deux agent de le sû-
reté dans le bois Questel où ils leur
montrérant un trou creusé par eux et
recouvert de neige dans lequel se trou.
valent enfouis des marchandises de tou-
tes sortes, draps, toiles, oieries, rubans,
chauseures,eto., eto.

Les quatre prisonniers qui se nomment

respectivement Maximilien Joly, Alfred
Ducharme, Janvier Fortier et J. Rte,
Joly, ont comparu hier matin, devant le

magistrat de police, et il est probable
qu'ils auront à rendre compte de leur
déprédations aux procoaines assisse3 ori.
minelles,

PENDU.—Le vendredi, 1; courant a eu
lieu la pendaison légale, dans la prieon
de Clarkville (Arkansas), de Sidney Wal-
lace q i, bien qu’âgé de 22 ans seule.
ment, avait commis assez de crimes pour
ilustrer la carrière d'un bandit qui au

rait vécu un demisiècle, Voici un réaumé
rapide des faits principaux qui ont mar-

qué l'existence de ce jeune homme:
En 1871, il attaquasurla grande route,

dévali:a et easaya d'assassiner un nommé
Joseph Dickey, qui ne dut son salut qu'à
uu fuite précipitée. Arrêté pour tentative
de meurtre, Wallace lima ses fers et
s'échappa de prison en sautant d’une
f nêtie du 23 étage. Quelques jours après

dans une rue de Clarkeville, il tira un
coup de revolver sur Dudley Turner, qui

fut aauvé par l'intervention de plusieurs
| citoyens. Wallace fut arrêté pour la

seconde foi:, et s’échappa comme la
première. La remaine suivante, il tira

par une fenêtre du rez-de-chaussée, un

coup de pistolet dans le dos d'un viella:d
nommé Davis, qui était assis devant le
poêle, entouré de sa famille. Le vieillard

tomba raide mort, et Wallace arrêté une
troisième fois s’éckappa comme les deux
premières, la veille du jour où il devait
pseser en jugement.

Peu de temps après, il revint à Clarkz-

ville, où il vécut assez longtemps sans
être inquiété, les autorités pensant sans
doute qu’il ne valait pas la peine de
mettre en prison un homme qui trouvait
toujours moyen d'en sortir,

Le soir du 20 août dernier, il blessa

mortellement d’un coup de feu le cons-

table du village, Robert Ward, pen
dant qu'il! prenait le frais'assis devant
la porte d'une pharmacie. Après cet
exploit, Wallace juges prudent d'aller
passer quelques jours dans les bois, mais
il reparut au bout d'une semaine et tua
d’un coup de pistolet dans le ilsnc M.
Llisha Mears, juge de la cour de cireuit.
Ce dernier crime émutles autorités. Le
gouverneur promit une récompense de
$5,000 pour l'arrestation et la condam-
nation de l'agsagsin. En conséquence,
Wallace fut encore arrêté, et des précau-
tions extraordinaires ayant été prises
pour prévenir une nouvelle évasion, il
fut jagé et condamné à mort,

En se séparant, jeudi soir, de sa mère
qui était venue pour la dernière fois le
voir daus sa cellule, Sidney Wallace lui
a dit “ Ne pleurez pas; ¢s ne sert de
rien. Ce sont mes funérailles, et je ne
désire pae une plus longue existence.
Dites à mes frères, Matt et Tom, qui
connaissent ma vie, de suivre mon
exemple et de faire comme moi." Sa
mère le lui à promis, et l'on assure que,
rentrée chez elle, elle a fait prendre à
ses deux autres fils l'engagement de
marcher aur les traces de leur f-êre et
de fimir comme lui, en ajoutant que, dès
qu’ils auront été pendusà leurtour, elle
irait les rejoindre.

Vendredi matin, le condamné s'eat
vêtu avec eoin et a suivi le shérif dans la
cour où l’échafaud était dressé. En
voyant les gardes armés qui l'entou-
raient, il n dit: “J'ai échappé plus
d’une fois à ces camarades, et je pense
que je saurai de même m'échapper de
l'enfer. ” Le shérif, l'ayant fait meseoir
sur une chaise, sous le nœud coulant,
lui a donné lecture de la condamnation
à mort et lui a demandé s’il n'avait rien
à dire. Alors le jeune hommes'est levé,
et fixant le yeux sur les assistante, il n
dit :

‘“ Messieurs.— Vous êtes venus ici

dnusl'espoir que je ferais un long dis
cours. le n'ai pas de confession À faire
aux honimes ; c’est à Dieu seul que je
me confceserai. Je meurs en défense de
tnes amis et de moi même, et mon seul
regret eat de n'avoir pas à mourir une
douznine de morte, *'

Le bonuet noir a &t6 rabattu aur les
yeux de Wallace, qui s’est écrié : ** Sei
gueur, souvenez vous de moi ! Syuvenez
vous (le moi dans votre royaume !

L'agonie a durê trente minutes.

L'INOGNDIE DE FANAMA-—Une correspon-
dano de Panama transmet les détails sui-
vants aur l'incendie qui a détruit la por-
tion centrale de cette ville, le 19 fé-
vrier:

Lea flammes ont prie naissance à 64
heures du aoir dans une fabrique de cba-
peaux de paiilo appartenant à M. Gulier-
rez, aitube dans la rue Comercio, en face
du grand Hôtel. Activées par un vent
du nord trée violent, elles ont fait des
progMs ai rapides que les personnes qui
étaient aux deuxième el troisième élages

Aucune des nombreuses per:onnes qui
se trouvaient à l'intérieur n'a péri; mais
la plupart ont dù se sauver par des échel-
les appliquées contre des balcons, la re-
traite par l’escalier ayant été coupée dès
le commencement. Le mobilier de l'hôtel
et du séminaire, les bibliothèquer, les
bagages des voyageurs, en un mot abso-
lument tout ce qui était dans cet édifice
a été consumé. L'évêque a perdu jusqu'à
sa mitre épiscopale.
Après avoir fait une ruine du Grand

[ôtel, les flammes se sont élancées si-
multanément à l’est et au nord-ouest. À
l'est elles ont détruit les magasins de
Landeburg & Co, de /binden, horloger
et bijoutier, le restaurant Knoppe, les

entrepôts Geilius & Fioke. Au nord ouest
elles oat dévoré de nombreux bâtiments
dans les rues Comercio et San Juan de
Dioe, no:amment la banque de Panama.
L'incendie n'a pris fin qu'à lA suite d’un

i changement de vent qui & ramené les
flammes sur le district brûlé, où elles se
sont éteintes faute d'aliment. Les pertes
sont estimées, comme le télégraphe
l'avait annoncé, de $800,000 à £1,000,000

et retombent pour la plus grande partie
sur des compagnies d'assurances An-
glaises.

TERBENEUVE.—Un écrit de Manitobr
qu’un bateau à vapeur, le Mindoro, s'est

également perdu avec toute sa cargaison.

Unepartie de l'équipage et des pasen-
gers a élé sauvée par un magnifique chien

de Terre Neuve qui se trouvait à bord.
Avec une résolution et une persistance
qu'on eût dit humaine, aussitôt que le
noble animal avait déposé sur la plage
un des noufragés,il s'élançait de nouveau
en jappant au milieu des flots furieux
en quête d'une nouvelle existence a
sauver. S'étant dirigé, mais déjà fatigué,
vers un groupe de quatre à cinq infortu-
nés qui luttaient enlacés contre la mort,
il fut malheureusement saisi par leurs

mains crispées; trop faible pour se débar-
rasers de leurs étreintes, le pauvre animal
s’est noyé.

UN BAIN DE BANG .~]l n'esf pas de fête

sans lendemain, dit la sagesse des na.
tions.

C'était aussi l'avis d’un pauvro diable
du nom de Moccand, domicilié 6, rue
des Jeûneurs, Paris. Moccand avait fêté
le Mardi gras, puis le Mercredi des Cen-
dres, de sorte qu’avant-hier soir à dix
heuresil battait les murs des deux côtés
de la rue.
Un camarade l’accompagnait :

—Jure-moi qu’t'es mon ami! lui disait
Moccand.
—Foi d'homme, je te le jure!
— Alors, vient me conduire ch» moi.

Le camarade se jeta dans les bras de
Moccand, en lui jurant qu’il ne le quitte-
rait jamais.

Il s’engagea en effet aveo lui dans son
escalier. Mais Mocosnd était tellement
ivre qu'après avoir monté une quinzaine
de marchesil chancela. tomba et s'ouvrit
le front.

—Malheur ! c'est-y un malheur ! . cris
le camarade.

Etil appela le concierge, 1éveillé par
le bruit. Puie, avec l’aide celui-ci, il
monta Moccaud jusqu'à sa chambre ot le
coucha dans son lit.

Le concierge parti, il regarda Moccand
avec attendrissement, lo recomin :xda au
Dieu des ivrognes, et, commeil avait juré
de ne jamais se séparer de lui, il ee cou-
cha à côt$ de lui.

En touchant Moccand, il sentit que ce
lui-ci faisait un violent eoubresaut, Il ne
s'en occupa pas et s'endormit.

Hier matin il s*éveilla, I lui sembla au
premier abord qu’il était enveloppé dans
des linges mouillés. Il étendit le bras, et
retira ça main humide.

Il regarda,elle était rouge !
Il porta son doigt à ges lèvres, croyant

dans con demi sommeil que o'était du
vin ...

C'était du sang.

D'un brusque mouvement lo pauvre
diable, complètement dégrisé, rejeta la
couverture, Il était dans une mare de
sang, et, du crâne ouvert de Moccade,lo

sang coulait encore goutte à goutte,

Pendant toute la nuit, cette horrible
ruisseau avait passé eur son épaule, inon-
dant l'intérieur de ea chem'se.

On juge de aa terreur, Los cheveux
hérissés, tout ruisselant de sang, il des.
cendit I'escalier quatre a quatre, s'aflsin a
sur un chaise dans la loge du concierge,
qui courut chercher le commissaire do
police.

Celui ci est venu faire immédiatement
les constatations, accompagné d'un mé-

decin, lequel à déclaré que Is blesaure
s'était rouverte par auito du souhressaut
dontj'ai parlé plus haut.

Quelle terrible lecon pour les ivrognes,

si quelque ch>se pouvait le corriger.

rrorna,—L'autre soir, un fiacre tout

dépenaillé, aux portières mal jointes,

orné d'une baluetrade dislcquée, attelé
de deux chevaux en amadou et conduit
par un cocher dont lo manteau 1appelnit
celui de Don Cézar de Dazan, vint so
joindre à la file des brillants équipagas
qui attendaiont la eortie das (taliena,
Un cocher de maître, À l'air fort dis

tingué, vexé do se trouver Avec ce tou
veau collègue, lui dit dédaigneusement
du haut de eon col et sans 1rarper In
tête:

--Pourquoi que vous ue rostcz pan
aveo vos pareils ot que vous venez À
côté de moi?
A quoi le cocher «de finore répond

d'un air expansif et bon enfant
--Parce que j'aime les mufles !
A rapprocher de ce mot d'une tigu

rante de l’'Odéon à qui Frédériok Le-
maître disait fièrament en In voyant en-
trer dans le foyer des acteurs :

 
—Depuis quand los torchons se mé.tranquille. lis interrogérent les (rois n'ont eu que le tempa de se sauver, sans

lent-ile aux servietie ?voyoux qui étaient restés fidèles au poste emporter nuira chose que ce qu'elles ;
et apprirent d'eux qu’ile venaient mettre [avaient sur elles. Eu un instant le feu a —Depuis que les serviettes sont anlos,
en gage quelques paires de chaussures, [Atteint le grand Hôtel, spacieuse cons| répliqua immédiatementla figurante en
fabriquées par un de leurs parents de. tructionl qui ocoupait un ‘’ block’ en. s’asseyant auprès du grand comédien,

du comité des finances. Hall et d Exeter Hall. rait tout à fait incapable de protéger un
Que vos roquérants ont passé une résc. La lettre do l'empereur cat inpérieuse port de mer contse un bombardement

lution dont copie est annexée à la pré. ; presque bellijueuse. II règne dans toute de la part d'un vaisseau de In force du
sente requête. cette lettre un parfum des ‘iibelios ; on' Pierre le Grand (russe) et de Ia Fury et

Les troupes carlistes, sous le comman-
dement de Sebellos aont entrées dans

Oloth, sans résistance.     Berlin, 18.
Johann Heinrich Mae-)ler, célèbre as-

 Pourquoi vos requérants vous prient croit y reconnaitre comme un écho des Ia Devastation (anglaises), car elle ne

 



 

—Le plus mauvais coup que l'onpuisse

faire c'est d'acheter une Machine à Cou-

dre avant d'essayer la Machine à Coudre

améliorée Wurauen & Wirson. Elle n'a

pas de navette.
 

A. LENY-RECIO & CIE,
AGENTS GÉNÉRAUX D'AFFAIRES.

A. LEVY-RECIO ayant quitté l'admi-
nistration du journal l'Evénement vient de
former une nouvelle société dans le but
d'établir uno Agezce Générale pour Im.
pressions et autres affaires.
M. LEVY profite de cette circonstance

pour rémercler ceux qui out bien voulu
l'encuurager jusqu'à ce jour et sollicite de
nouveau leur patronage.
Tous les ordres qu'on voudra blen lui

confier reront vxécutés avoo la plus grande
ponctualité et seront reçus à son burean
provisuire qu'il a ouvert ches M. 0. PO1.
VIN, BUE ST. PI£BRE, vis-à-vis ches
MM, Giroux & File.

Québec, 9 mars 1874.

Grande Victoire.

LA MACHINE A COUDRE

‘‘THF LITTLE WANZER."’
A Reniporté deux des plus grandes me-

daliles à l'Exposition de Vienne, d’après
un télégramme reçu le 19 Auût par la Cle.
de k, M. Wanzer & Cie,

WOODLEY & Cin,
Agents Généraux,

26, rue Et. Jean, Québec.
P, S,-—Ausal Agents pour les Machines à

Coudre Singer, Howe, Osborn, Raymond,

 

Venus, Guelph, etc, otc. On a besoin
d'Agenta,

Quêtes, 07 auf 1877

- |
susopees Nouvelles.

Halle Victorin—Soptuor Haydn.

C'hapellorie ' —J. B, Laliberté.

A vandre—tiutton, Donnellv & Giguère.

Acto du la faillite .869-U1 bain Thibaudeau

Voyez de suite-Fyfo & Garneau.

Le Sirop Indien da Dr. Clark Johnson pour

lv Sangr—Joseph O, Labbé,

Acheter le meilleur—Léger & Rinfret,

- -—

Revue Financière et Commerciale.
 

PAR LE DOMINION LINE.
Dépêche spéciale à l'Prénement enveyée par

Oswald Frères, courtiers, rue St.

François-Xavier.

Montréal, 19 mars Midi.

; [commencera à 8 heures précises.

 

SALLE VICTORIA,
RUE STE. ANNE.

VENDREDI,20 MARS
GRAND CONCERT

VOCAL ET INSTRUMENTAL
Donné sous le haut patronage du

Lieutenant-Gouverneur
aT DB

MADAME CARON

PAR TE

SEPTUOR HAYDN.

PROGRAMME.

Ière PARTIE.

lo. Ouvelturo=Bylvia.......

Orchestre.

o. ! Puritant-Grand duo(redemaudé)Verdi

Capt. LaRue et Mons. Lefebvre.

80. Solo de Clariluette.... acces Verdi

M. Watt, “ B”’ Battery.
40. Souvenir de Rome.......... Paladhile

...B, David

Go. Ein hertz, ein oul, Mauurka,., Strauss |

Orchestre,
co. Romance de 'Eclair.,......... Halevy

Mademotselle C, Touraugea".

Mone, Wiallard. |

   
Annonces Nouvelles. VICTORIA HALL.

26 MARS 1874.
| CRAND CONCERT.

WADE WNh PILOT
(LA CELEBRE PIANISTE)

Derniére

tée par les éminents artistes suivants :

Mile. EMMA LINDSAY,
(Le Contraito Favori de Montréal)

M. Donald Campbell or
! (L'aimable Ténor)

; — OUVBE EN CE MOMENT 100 CAISSES

|

UNE TERRE DE 34 ARPENTS ET AU-Billets (Biôges Réservés)..... .. ... , 50 cts. ‘I'RER BATIBSKS, située dans Ia paroisse
Billots(Slogos Réservés).a ots |DE NOUVELLES MAROHANDIBES A |g: Ferdinand d'Halitax, à cnviron un mille

Portes ouvertes à 7.30 :
A 8.185 heures P, M.

Lavigne, marchand de musique.

CIRO PIZOTTI, Agent.
| Quéveo, 17 mars 1874

A VEINDRHEHL.

UN MAGNIFIQUE COMPTOIR AVEC
DESSUS EN MARBRE.

S'adreager à

0. POTVIN,
Rue St. Pierre,

Québec, 18 mars 1874,
  

 

 70. Grande valse de concert. ..... Delloux

Malemotselle De Martigny. |

2e PARTIE. |

10. Quverture—7anetta,........... Auber |

Orchestre, i

20, NON LOrNO. 2000 1e 0000 1000006 Mattui ;

Mademoisclie Parkin. !

30. Fantaisie sur Rulert-Solo Violon Artot

Mons. ¢. Lavigueur,

et MM. Plamondon, Wiallard, Gauvreau
et Delisle.

70, Mille et une nuits==Valses. .

Orchestre,

DIEU BAUVE LA REINE.

Admission, 50 cts; Galeries, 35 cts.
Les billets d'admission sent en vente

chez tous les marchands de musique, et le!

soir, à la porte do la salle. |
Portes ouvertes à 7i houres. Le concert |

. Strauss!

Le piano dontil sera fait usage est de la

manufacture de Wm. Koabe & Cie, ct a

été généreusement prêté par M. À. Lavigne. Utre. Demande. Transactions.

Moutréal Bank . 1944 194 50 @ 1934

Merchants Bank 113 112} 56 /@ 112}

Commerce Bank 124: 1244

Uutario Bauk.. 10 108,

Toronto Bauk.. 193 197
Loyal Can B... 100 99; 120 @ 98;
Molson Bauk.. B C !
People Bank... 106 10%
Motropolitan... 00, 894 15 42 100
City Bank. .... 103 103
Jacques-Cartier: IUT: .u8
Union Bank... 1054
Quebec Bauk 109y 108 |
Montreal Tel... 178 177
City Gas Co... 103 102 |
City Pass By... 183 1x2 |
Maiitime......
Fx, Bank......

MARCUE MONEBTAIKR,

Naw-York, 3h, p. m,, 19 mars 1674

Or 111;
Echango steritug 89;
Urcentacka Rui À Qo,

Æ. C. Bannow,
Courtler,

Ytr-à-vta le Bureau do Poste,

 

PRODUITS EN GROS DE MONTREAL
18 mars 1874.

Furou—Recettos 1,100 arts ; Extra Supé-
rleur 6.224 4 6.35; hxtra 6.00 3 6,10 ; Forte
de Boulangers 5.75 à 6.00; Extra du Prin-
temps 500 à 565; Sapertine 5.26 à 5.40;
Fine 4.75 4 0.60; Middlings 4.30 à 4.40;
saci de la Cité 2290 4 2 43, Ventes—lco
Extrn Supérieur 6.30; 87 Extra 6,10; 100
C hoiwi Lrillante, 6.95; 100 Medium 5674 ;
100 Snperfine 5,40 ; 109 do 1.39, et 10) Bacs |
de la Cité 2,92!
Bré—Rrcettes 1,700 ints, nomiual i
Unaiss Brots—Blé d'inde, 724 À 750;

vente—1,00U Mits, en magasin à 73}c ; les
sutres nominal. Avoine, recettes 500 mts, ‘
49 à 420, ge 115 A 1,45.

Devknes tranquille — Lard, rocottes 41
quite, Mess, 18,00 A 18.60; ventes 20 quite,
inepecté à 18.75. Eaiodoux, 11 A 114,
Beurre, 29 à 32c ; Fromage, 13 à 14jc.

AucaLis=—Recettes 8 qrts, Potasse ferme,
6 0); Perlasse entièrement nominal,

Graines—Trètte, 9 à 10€ par Ib.
10 à 327 par 45 The.

MAHUIIR UK NEW-YOLK.

18 mars,

Coton terme, lic pour middling uplauds.
Fleur ; recc‘tos 3,000 qrts : ventes £4,000

(rte=—=cotes Aus chang: ment,
Fleur de Seigle Inugnuieeaut et lourd, 4,76

ù bih
Blé langtissant et fortement en faveur;

des aclictears : recettes 218,000 mts ; ven-
tes 37,000 mts, de 149 À 160 pour No, 2
Chicago, ot 1.62 à 163 pour No, 2 Mil-
waukce |

Boigle languissant,
Bié d'indo Ianguiseant; recettes 17,000

ta; Ventes 26,00 > mts, de 86 à E8c pour
nouvenu môlé de l’ouest À Mot.
Orge tranjuitlo et lonrd ; recettes 12,000

mts; ventes AUCUNE.
Avoiuo languisrant et déclinant; recottos

20,060 mts; ventes 31,000 mte, do 61 à 63jc
pour mèté de l'onvet, et 634 à 63Jc pour|
tianche do l'oncat. }

Lard fame, à 16,00 pour nouveau mess.
Enindoux À vec pour lo steam, ot %io

pour le kettle rendered,
Botte 38 à fiôc pour l'étatot Penaylvanie.
Fromage de 11 à 16ÿ0 pour commune à |

la prame,
l’etrole cru à te -

 

 

Mil,

taffiné à 11: à 1f6

Niuinsiamce.

Le 18 du courant, ls Dame do M. Alfred

& MekKay, un tile,

 

Annonces Nouvelles.

A VENDRE,
La Plancho des deux cabance du Rond à

l'atiner le “Globe ” eat à vendre. On peut
volr Le planche facllomeut vu que les deux
cabanes aont encore debout

Prix modérée

N'adregaer à

HUTTON, DONNRELY & GIGUÈRE,

i Québec, vig Liverpool,

Québec, 19 mars 1874.

ACTE DE LA FATLLITE 1869

Dans l'affaire de
I

JOSEPH LEVESQUE, de la Bivière-du-
Loup (en bas),

Failli.

Un dernier bordereau des dividendes a
été préparé et ouvert aux oppositions jus-
qu'au VINGTIEME jour d'AVRIL, après
lequel jour les dividendes seront payés.

URBAIN THIBAUDEAU,
Syndic.

Québec, 19 mars 1874=28

TROUVÉ.
Hier, une Montre en Or a été trouvéo à

la Hante-Ville. !

Le propriétaire pourra la ravoir en payant |
les frais d'annonces, en s'adressant au sous-
signé.

J. B. HAMEL,
Notaire,

Rue 8t, Joseph.
Quiébec, 18 mars 1874—3f

 

  

Consulat de Belgique.

On deruande des Informations sur

LRON VICTOR ROUVEZ,
Qui a quitté Auvers en juillet 1872 pour

A. JOSEPH,
Vice-Consul

de Belgique.

Québec, 18 mars 1874—31 '

fale100elLad UiHuile d'Olive ef Lard Oil
Barilx de ln meilleure Buile d'Olive de

Sicile.
Barila de la meilleure Huile

Mogador.
Baills de Laid Oil No. 1 Winter,

A vendre par

GIBB, LAIRD & Ci».

Québec, 18 mars 1674.

‘A VENDRE

Librairie do GARANT & CIE.
No. 37, ROR DE LA FABRIQUE,

La nouvelle maison rustique,
La chrétionne de nos jours, 3 vols,
Les parfama et lea flours,
Apparitions ot guérisons de N-D Lourdes,
Loa fillos de Babylono.
Le papo, par St. François de Sales,
Agathe, par Madame Bourdon.
Lua sorvantes dv Dien, do
Dialogues sociallates, par Le, Vonillot.
L'industrie en Europe.
Histoire do la réforme en Angleterre.
La vie des fisurs,
Exatnena des religieuses.
L'obélssance, enseigné aux enfant
Les ræurs de lait
L'autorité et la liberté.
Théolegis à l'usage des gens du tuoude, 2

vols,
L'Eglise et l'heine.
liomne dnrant le Carôme, la Semaine Sainte

ut les Fêt:s de I’Rques.
Notrôca d'automne.
Le Hvre des femmos chrétiennes

d'Olive de

    
 

CORPORATION DI QUEBEC

Madame Lynch, Mademoisells Tourangeau Tous les Quartiers de In Cité.

AVIS PUBLIC
Est par le présent donné que la nomina-

tion des candidats aux offices d'échevins et
! de conseilters pour tous les quartiers, dans _
la cité de Québec, aura lieu le second lundi
d'avril prochain. savoir : LUNDI, le TREI-
ZIEME jour d’AVRIL prochain, entre
NEUFheures du matin et QUATRE heures
de l'après-midi, au bureau du Greffier de la
Cité, dans l’Hôtel-de-Ville. Toutes réquisi-
tions pour candidats doivent ôtre sigrées
par au muius six électeurs dument quali-
fiés ; et dans le cas où plus d'un candidat
aux dites charges d’échevins et de couseil-
lers ou d'aucune d'ulles serait nommé, alors
la votation aura lieu au bureau du Greffier
de !u Cité entre le troi.ième landi d'avril
prochain et lo samedi sulvant, ces deux
jours Inclus, entre neuf heures du matin et
quatre heures de l'après-midi.

L. A. CANNON,
Greflier de la Cité,

Hôtel-de-Viile,
Québec, 18 mars 1874—Of3ta

ENSEIGNEMENT.
A la demande de plusieurs personnes, M.

JOSEPH MARCOUX, ci-devant de la “e-
ciôté Marcoux & Labrecque, vient d'ouvrir
une Classe pour l’enseignement du Chant
Grégorien, à ea résidence, No, 23, rue Grant,
St, Roch, malson voisine de l'Ecole des
Frères.
M MARCOUX a l'honneur d'informer

aussi le public qu'il est prêt à chanter aux
services, messes ordinaires et aolennelles,
nffices religieux à la ville et à la campagne

Conditions très modérées.

JOSEPH MARCOUX,
Chantre,

No, 12, tue Grant, St. Roch.

Québec, 14 mars 17 (4—Im
 

BANQUE STADACONA,“Péri
Avis aux Actionnaires.

La balance du fonds so::scrit sera paya-
hle au Bureau de la Banque, rau Nt, Plerre,

comme sult, savoir :

Dix par vent chaque 13 Avil, 15 Juin,

lor Août, 15 Septembre, 2 Novembre, 15
Décembre 1274, et le ler Féviler et le 15

Mars 1875.

Québec, 12 mars 1874,

W. Kh. DEAN,
Cuissier.

Québec, 14 mars 1874.

AVIS.

Uuv persounu ayant plusieurs années
d’expérionce dans le commerce, eachant
l'anglais et le français, désire ane place
dans un magasin en gros d'épiceries ou
antrer. B'adrosser F. L, Bureau de Poste,

Quéliee, 13 mars 1874.

AVIS.

La Compagnie de Manufactures
na

STANFOLD.

Une Assemblée Spéciale des Actionnaires

de la ‘Compagnie de Manufactares de

Stanfold,” sera tenue an Bureau de la
Compagnie, à Stanfold,

MARDI, le 24 du COURANT,
A BEUX henres P. M.

Pour la transaction générale ces affaires,
pour rocovoir leur Rapport sur les Affaires

do Ia Compagule, ot pour décider, comme
il peut lo sembler nécessaire, si on doit
liguider, céder, transporter on augmenter
1a stook do la dito Compagnie.

Stanfold, 12 mars 1874.
JAMES HUNTON,  Via-à-vis le marche Finlay.

Québec, 19 mars 1870—I1f

Le pape en tous les temps.

Québec, 16 mars 1874.
Président.

14 mare 1874

Apparition en Canada

Avant son départ pour la Californie, assls-

on commencers

Les billets sont en vento chez M. B.
Morgan, marchand de mrsique, v$ M. A.

; A VENDRE.

 

; Québec, 7 mara 1874~=|no

L'EVENEMENT.
_ TEESe +p = ——— -

OUER.   
AVIS. AL

—

Application sera faite au Parlement du
Can à es prochaine session, pour une
charte avec pleins pouvoirs d'organiser et
établir une compagnie 4 fonds social ou
autre compegnie, d’une ligne de steamers
eutre aucun port ou port du Boyaume Uni,
ou du contisent de l’Kurope, à aacun port
de la Puissance du Canada, les Etats-Unis
d'Amérique, la Province de Terreneuve, ou
lue Indes Occidentale, et de construire une
ligne de chemins de for entre Terreneuve
ou ailleurs en Canada.

ANDREWS, CARON & ANDREWS,

et grange.

contenant 22 arpents en superficie.

en superficie, avec une grange,

de foingrains «t légumes de tontes sspècese,

 

Solliciteurs pour les Requéranta.; Nadrosser A
Québec, 12 mars 1874—2m TSSSIER & DELAGE,

Notaires,
WM M C L | M 0 NT 6, ruo d'Ailgaillon.

. ’ Un à AZARIE BEDARD,

IMPORTATEUR Charlesbourg.Gute,1mararty
A VENDRE.
MOULIN A FARINE, MOULIN A SCIE,

 
NOUVEAUTÉS DE GROS, |

TRES BAS PRIX.

Québec, 10 mare 1874—}0j

de l'église.
Bonnes condit!ons.

S'adreaser à

ÉRIC MARCHAND,
Meunier,

te Croix, comté de Lotbinièro,

20 février 1874—3mp

!

re!
GIROUX & FILS
Ont l'honneur d'informer leurs amis et

le pnblic en général qu’ils ont reçu derniè-
rement un lot d'ORANGES et CITHONS

en très bon ordre.
—A08i—

Ils out constamment en mains POMMER

et OIGNONS,

 

Porte voisine de la Banque d'Economie,
Hante-Ville, maintenant eceupée par M.
N. Burnstoin, tahacponliste.

10. Une terre située dane la paroisse de
Charlesbourg, concession St. Joseph,à oinq
milles du pont Borchester, contenant 20
arpents en superficie, avec jardin, maison

do, Une autre terre située au mème lieu,

30. Une autre terre située dans le même
paroisse, fief Lépiuay, contenant 25 arpents

Ces terres eont très propres à la culture as

Maison de lère classe à Lover,

ee Ann treAartsAncrte

Annonces Nouvelles.

   
Toy pote 3

 

i)!
puis ves ulérables et des plus variées de Cha.
tenr aes sasens du Printemps et de l'Eté.

   CHAPELLERIE! CHAPELLER
Importainn

peaux, Coiffure . cu. Ma'son à 3 étages ; magnifiques dépen-uébec, 10 mar: 1874.
Q ! . = en arridre; hangard en pierre, A 3

|

 

Kards voitures, eto , «tc: magnifique safe
attaché à la malson, RAQUETTES!RAQUETTES | ‘ pe l'épreuve du fou: étables, han.

S'adredser à

 

J. B Y./.LIBERTÉS,
Ci A °TLIER.

! af. 0 0JOSEPH, AT :; ; JOSE .
i Meesioura lea Marchaunds duo la Campagne FX GARANT, ’ HOUR,
et les Cultivateurs trouveront de bounces a Libraire, Ven ‘
Raquettes très convenables et falriquers No 2a Falidgue . vo «44 TRS dE qu la reçu sou dnporta-

lexpressément pour l'ecploitation da sucre| Quebec, 25 dourier 1874. ‘ton aunuele 1 Coulures du Printemps ot de I'Eté
d'ératile. En quantité À la convenanc- dis ar avonuen TANvs| Crest pr boy Ladle iinportation qui se fera co

; acheteurs, MAISON8 A LOUER o | printemp-
Prix modéré. ; — Comme - | :ch- | TROIS MAGNIFIQUES MAISONS MEU- Co arn 1 la msn ou id taut changer los

BLÉRSsituôes sur un dos plus beaux sites
dans le village des ‘lrols-Pistoles offrant
beaticoup d'avantagon aux Tourtater qui

| venlent agréablemont passer ln Melle sai-

 

i JOSEPH DION & FILS,
No. 16, COte Lamontagne,

 

Québec, 9 mars 1874—15j

 

 

| —— ee -
. sayvehere , . son; ile trouveront tout i 0#5. Thou everywhereo.oo Lackner | Nomination des Candidats A VENDRE Bo. ndrouveront toutcequi ame

Mons. Kirk. ' enfin tout co qui pout ravir et enchanter
so. Traumerei-Romance, sans parol 8... ! POCR | Cu venea et vons jugores du faux on da vral.

chumann ‘ . : 'Huil i , ic.Soptuor Hayda Echevins et Conseillers | Quarts d'Hui ec 0 Lin crue et bounilli |

. | Quarts d'Huile Pile de Loup-Maiin. ! AUSSI A VENDRE OÙ A LOUER. |

80. Bextuor de Lucia di Lamermoor.+: DANS Quarts d'Huile da Charbon Standard. | .

Quarts d’Esprit do Térébentine.
Quarts de Résine Purifiéo.

, Quarts de Brai Vert.

*  Barile de Peinture Blanche et Noirs,
JOHN ROSS & Cur.

| Québec, 9 mars 1874—10f

Uns Maison à «leux ctages avec Ecarie,
| Hangard, Remise, Fournil, Jardin Magi:
flque d'Arbres Fruitiere, située À soize
a*pents de l'Eglise offrant beauconp d'avan.

« tages aurtout AUE COMmMerçants.
Poorles conditiora s'adresser À

JOHNY ROUSSEAU. ‘
Ou à M. MICHAUD,Ecr,,

Notaire.
Trois Plstoles, 12 mars 1874—jao :

i .

Sacs du meilleur vieux Caté dn Gouver- A LOUER.

nementde Java.
; ; a . La moitié du ce Magnifique Hangar, No. !

| Bacs du meilleur Café dc In Jawa (uc. 25, rue Bt, Piero, cette moitié cst égale |
| Tierces de Sucre Brillant Raffiné. 75 pieds de profondeur sur 40 pledg dr!

Quarts de Sacre en grains et en morceaux, largeur. |
Ce bangar est à l'épreuve du f:u ayant:

| des controvents et cadres en fer d'une forto:
épaisseur, et peut être alopté à tous lewd
branches de commerce ‘

: : s'adresser à
(ACTE DE LA FAILLITE 1869, CIBICE TETT.

Québec, 7 février 1874—3m è

MaisonxX) Louer.
,; Faîllie. Une maison toute moublée, rne St. Louis.
i Possession immédiate, S'adresser Botte No,

Un bordereau final du dividendes a été 654, Bureau de Posts.
préparé et restera ouvert aux onjections i
fasqu'eu VINGT-SEPTIÈMEjour do MARS |. Q'ébec, 14janvier 1874.
courant. après leqn-l ler dividondes seront
parle.

Quarts de Sucre en poudre et en morceaux.

JOHN ROSS & Cæ

Québec, 9 mars 1874—10f
! —_— meen — i

  

Dans l'affaire de

Dame ARTHEMISE POTVIN, de Cacouna,-

ENLOURAGEZ

L'INDUSTRIE CANADIENNE.
La Manufacture MARTINEAU, de Qué.

hoo, située rue Prince-Kdotard, près do la
rue de la Couronne, informe les Mennisiers,
les Meubliers, les Charrons et le public en

J. ELZ. POULIOT,

; Rrndic.

Fraserville, 13 mats 1374—15j

DEPOT DE FRUITS
 

  DE LA général, qu’elle est prôte À faire et à entro-
prendre toutes rortes d'ouvrages aveo les

HAUTE-VILLE. Machines, aux mêmes prix et conditions
qu'ailleurs :

Ragu chaque jour de la forme da Colonel

|

Grande Scte à Scier les Plançons

Rhode: Machine à Emboureter. |

SALADES, RHUBARBE,
Machine à Refondre les Madriers,

; Machine à Déligner. }

CHICORÉE, DANDELION, Machine à Buban pour Découper. |
Machine à Moulures.
Machines à Lattes de Jalousie. ;
Machine À Tenonr de Jalousls. i
Machine à Blanchir. |

!

MOn informe les Manutacturiers ct 4

PERCIL,

—AUB—
Fromage à la Crême, Creme Fraîche,

Benrre Frais, etc.

—TOTJOTRS BN MAIN8—
Oranges, Citrona, Pommes, Légumes et

Polssons de toutes espèces, fait sons lo plas coort délal
—VENAXT D'ETRE RECO~— On informe ausal lea Mennisiers qu'on

Un lot d’Huîtres, qui acta vondn an bas |anra toujours en mains des Moulures ot
prix de 1.50 par quart. dea Lattes de Jalousies avec les T'enons

faits à ordie.  Toutos les Machines emplo-
ytes par nous ont été choisies ct sont oon-
pidérées ce qu'il y a dc mieux do surte que
nous pourrons garantir tout ce qui sortira
de l'établissement. !
On & aussi cu mains les Machines enl-!

vanter que nous vendrions à bas prix, vn;
que uous n'avons pas de place pour ley.
faire sérvir dans notre établissement.

1 Petite Chasso à Blliota.
: 1 Grande Chasse à Billots.
! 1 Monlin à Bardenux.

HONRTESPAREXCELLENCE, cbbts
csà

ete. etc, ete.

Marchands qu'on prendra dea ordres pour
Bottes d'Emballage ua toutes grandeurs,et

P. LEMELIN,
Agent pour la Ferme du Col, Rhode.

GRAND DESIDERATUM
EN OPTIQUE.

  
Nona engageons cenx qui ont des moulins

l à venir visiter ces articles.

Une longue expérience dans la vento dos | MANUFACTURE MARTINEAU.

Lunettes & démontré la nécessité d'avoir, Québec, 5 mars 1874—Im
une lentille parfaite dans une montare

|

-

légère et durable

Tous coux dout ler yeux Ront fatigués

par un excès d'applicationseront soulagés
parl'usago de Lentilles Coloriées, qui sont

rocommanc(ées par loa plus ravaues Méde-

clins qui s'occupent due dérangementa ot de

1a falblesro do la vuo,
Tous ces avantages re trouvent réunis

dans les LUNETTES NOUVELLEMENT

INVERNTÉES et que les aoussignés ont le

pluletr d'offrir aous los Tintes Blanche, Bleu

léger et Violet ct dy tous Foycis, «lo ma-

nière à donner Une ontière satisfaction dans

leur ajustement.
Tontes ler Lentilles ponr cor Lunettes

acnt fabriquées avec des potits Cailloux-| N. B.—11 ont nécessalie ne toutes lea

Cristaux fondus cnsemble, et produisant

|

dettes qui restent relent immédistement |

tille qui asanre une vue claire et : réglées,

pue Len 1 : O'BRIEN, RLLISON & Cia,
distincte. 18, rne Ja Fabriqne.nas. ’PRIX MODÉ : Québec, 5 mare 1874—1m

SRULS AGENTS
;

DUQUET & CIE.,, NOUV
No. |, RUE LA FAHRIQUE, ar Le Roussigné onvreà l'instant 50 CAISSES

DUQUET & DAL AI BE,| DE MAROHANDISES reçues par le atos-

RUR RT JOSEPH, ST. ROCH,

QT ÉBREC
. Oes Marchandises sont marquées

Importateura «t Fabricanta de Byouteries rgTTC PRIX.

Fines, Montres, Horloges et Objets WM. MoLIMONT,

plaqués en Argent, etc. 14, rae Arthur,
Québec, 2 mars 1874. Québec, 3 mate 1874—1m

Grande Vente de Dissolution.
À raison do la wort de | un des ssaoclés,

ot de la dissolution imminento de ls Bo-
ctété, le STOCK ENTIER, valant au-dessus |
de 50,000 dollars, DOIT KTRE VENDU|
IMMÉDIATEMENT,
Le but des aoussignôs étant d'opérer une

liquidation prompte et rapide, tantes Ice
Marchandises seront vendues an-degsons
du prix d'encan, On ne regardera à ancan
sacrifice, et ancnne ofiro ralsonnable ne
sera refusée.   
 

voir chaque semaine de NOUVELLES IM- 

| plus élégante com …

AUTES. | ALFRED ENMSND,

mer cette semaine, nt continuers de rece-| cordé, au écié, fen-in, traï y o1t À detnicile

FORTATIONS, dans tout le coura de la arheteurs

Fourrures certe Ce Foutres, @ laut profiter de Ia honne chance
qui est ofterte [a asdone de faire emplette de la Coiffure la

apte fashionabue.
Allez che 40 LALIBERTÉ, achetez le Chapeau le plus

élégant comme le tie ax Lat
On tera ch LIL LALIBERTE des uchats à meilleur marcha

| qu'aillems, (u qui 0 de tras d'etalllissement moindres ot que ses
importations ont pux te brutesbon compte.

Tener ert ho fie de Lae un bon choix,

1 1 LALIBERTE,
Chapelier,

+, rue Nt Joseph, St. Roch.
Québec ome is Po

VOYFEDE SUITE

QUI SE PASSE

 

 

5

sk
RIO. 38,

Rue NT. JEAN,
\l

MAGASIE DE NOUVEAUTES
Lil

FYFE & GARNEAU
CST

IMPORTANT.

NOUVELUES MARCHANDISES
Prot ty 1.14

A l’Enseigne de la Feuille d’Erable,

No. 53. ~ No. 58,

Rue St. Josoph, 5 Rue St. Joseph
ST. ROCH, sT. ROCH,

 

Nous avon: (fhionn. nr dannoncer À nos pratiques que nous
AVons reçu une pairs de notre nnportation pour le printemps, com-
prenant l'assortiment «+ phus varié et le plus complet pour la saison.

200 Pieces d'Ptaffy + lob dans les plus nouveaux dessins.
Soie de Conlenré 100:

Noie Noire (iros (4
Soie Noire de lon,

Soie Noire tila
Broderies en crane + sacs
Indiennes do tot pris
3 Balles de Cros 0 415 Fennec, Jaconat et Guillaume à Che-

mises.
100 CostUtines pat fauves eu Baptiste ot en Toile, reuant des

meilleures maison Cv inodes de Varis et do Londres.
Nos Gante de hill neaïis à Tac se vendent rapidement, 50

doz seront vendus ect: emaîte at même prix.
Une Modiste d'exportence est chargée de In confection des

Rabes, des Gilets, de Chopranx  Tonte commande dans ce dépar-
pen sop eaeent. Tee 1e plus grand soin et fous le plus court
( al

BRUNET & LAURENT,
“a eur-de MONTMINY & BRUNET.

Québec causa 1 4!

Bois de Chantfage de primer tok LARD bN CARCASSE.

A VENDRE ' 2 Chars de Cochons.

100 Sacs Sel de Liverpool,

 

Colin des TUes ( rab oe

St Lo. GAUDRIOLE.

Erable, Morlaler, tnt +. 0, tel que| GAUDRIOLE,
ou prissur lea Lienx À la couvenanicdes; A vendre par

vendre |

Co bois et ex Vtt 0,

; pale satiofaisant
Voted A dea

J. B. RENAUD & CIE.,

26 et 28, BUE ST PAUL.

(Inshec, § mare 1874.

ALFLED KMOND,
Mav hard-Eplen

Québec, 7 mara 1874, !

  



  

 

 

  

 

ACTE DE LA FAILLITE 1869 '

Dans l'affaire de '

MoUAUHEY, DOLBEC & 13.

Falilis.

Les oréanciers de cette faillite sont par ;
le présent notifiés que les procédés du l'as-
sembrée tenue à mon bureau leDBUX[EME
Jour de MARS courant ont été Alés par moi
le SIX{EME jour de MARS courant, et une
minute de ces résolutions, protôts «t objec-
tlonwfai s et passés à la dite assemblée mis
devant l'hon. Juge Stuart, un des Juges de|
La Cour Supérieure, en chambre, conformé-
mout à le section 118 da ait acte de faillite
de 169 ; et que pour plus amples détails
une assembulce sors tenuve devant le dit
Juge, on Chambre, en le Patals de Justice
de cette ville, le *EIZIKME jour do MARS '
courant, à ONZE heures de l'avant-midi, à '
Laquelle assemblée les créanciers de la dite
faillite devruut preudre u-i> vt se conduire
en conséquencu.

OWEN MURPHY, |
Byndio, |

Québec, 7 mars 1874. |

AÂcte concernan* la Faillite de 1869

ET SEF AMENDEMENTS, !

Dans l'affaire 3e

FARENT % DION, do Natasbquau, Oom.|
merçants,

 

 
Faillls,

Les Fallile m'ont (ait une cesalon de
leurs bions, ot les oréanciers sont notlfiés
de se réunir à mon bureau, Bâtisses da Té-.
Meraphe, rue St. Pierre, LUNDI, |: TREN-
TAEME jour du MAKS 1874, à ONZE heures
A M, pour rocevetr un état do leurs affaires |
et nommer un Syndio.

OWEN MURPHY,
Syudic ad interim,

Québec, 12 mars 1874.

Acte concernant la Faillite de 1869 |

ET BES AMENDEVENTS,

Dans l'affaire du

THEOPHILE MA+:E, do Québec, Taba-;

conlete, :

 

Faillt.

Lo failli m'a fsit Une cossion de ses biens,
et les créacivrs suat notifiés de & réunir ‘
à mon bureau, Bâtisses du Tél granhe, ru-
Bu. Pierre, MARDI, lo 24 WARS 1874, à |
ONZ à houres A. M , ponr recevoir un état |!
de sa allsires, ct uommor au Syndic.

OWEN MURPHY,

ORGUES
Cru AT

AMÉRICAINS
Mason &Hamlin.
La première médaille à l'Exposition de

Vlunne, témolguage irrécusable de la supé-
riorité ratéricllo dans la classe XV, pour
les Instruments de Musique de tous les
pays, à été accordée aux Orgues-Cablnet de
Mason & Hamlin, eur l'avis unanime du
jury spécial, du jury international ct deux
sous-juries, composés des plus éminents ar-
tistus et exporte des différents pays. Les
autres Orgu s Américains n'ont pas 6té
juges dignes d'aucune vt môme d'une mé-
daille inférieure.
Un magnifique assortiment de ces Orgues

de Halon, visibles en ce momenr, seront
venuus à des conditions faciles.

Senl Ageut à Québeo,

RB. MORGAN,
16, ruv la Fabrique.

Québec, 2 février 1874.

MUSIQUE NOUVELLE
Reçuo d> Paria par le deruler steamer.

MORCEAUX POUR PIANO:
TPurltani................... Mattel$1.28

  

Dance des Almées........... Pessard, 50
Contemplation, ........... 10€ 69
Quintutte transcrit pour piano + vo
Aubade militaire... ,..... Dessaux. 70
Rowance.. ...............Lawmbert. 6:

* Premior nocturne... Pescard. 8:
Les Sylphes, impromptu... Lambert, #5
Lo bijou puidu,.............Cramer, ©:
Graudo Inarche............. Pessard. GU
binieir d'amour... LoL Cramer, 60
Air d'Eglise....….200 0000000 + en
Muzurks tyroliculie........ Limbert  6v

, Qaprice sur un thème al.emand.. Bos-
COVILELess au cs 1 00000000 ve... 15

La cricho cassée... ...... Cramer. GO
Grenade, vaige............ L-mothe. 73
Colombiue, polka.....…..... Dussaux. 6)
Happetletol........... +. ...Cramor. 60
Colinette, polka vilag.oise, . Dossaux, 44

: Le Muguet, polka mazurkaDoransart, 45
. Brise du suir, pulka mazurka, .Royor. 40
Lon lilas, valse.............. Cramer, 80
Polka Chiuvise..….….…...……. Deransart. 80Eyndic ad imterem,

Québec, 6 mars 1874.

Acte concernant la Faillite de 1869

ET SES AMENDEMENTS,

 

Dans l'affaire de

JACQUES BOLDUC, Commer:ant, Québec,

Fallll,

Le fallll m'a fait Une cessiun de pes bien,
et les créanciers sont notifies de se réunir
à mon buruau, Bâtisses du Télég-aphe, rae
8t. Flerre, LUNDI, le VINGT-TROIÏISIEME
jour do MAKS 1874, à ONZE b'ures À. M,
por recevoir un etat de ses affaires, et
GEMUWET Tn Syndic

OWEN MURPHY,
syndic ad intsren

Québeov, 5 mars 1674.

BEAUX-ARTS.
Le Souseigné & maiutenant en maîna la

plus belle collection de Chromos et Gra-
veres qui soit à québec
Los meilleures et les pins récentes publi

cstious sont reçues toutes les semaines et

 

offertes eu veuto chez lui à dus prix raison- ;
* Velours, Avoc richea gainitures argentées,nables.

Lithographies vendues et ercadrées à
dos prix raison: ables.

MIROIRN,
Un très grand assortiment du Miroirs

richement eucadrée, de toutus grandeurs et
de tout puix.

Lus personnes qui désirent faire quelques
présents ou uruer lctirs chambres pour les
fêtes Nu peuvent tic: x faire quo de visiter
son établissement,

A. BELANGER,
9, rue et taubourg St. Jean.

Québec, 13 déc. 1473—1u

AVIS SPECIAL.
AUX MARCHANDS

DB LA

VILLE et de la CAMPAGNE.

OTS avons l'houneur d'informer nos
pratiques et le public en général que

nous VenuLs d'ouvrir une Manufacture de
Rardes Faites en Gics, au pied de ia Côte
de la Baëce-Ville, au cola de ia rue Notre.
Dame
Les artivles fabrijués par nous ne Jals-

sant rion à désirer 8 sus lo rapport da prix
et de la qualité, cela nous fait ospérer que |i
vous voudres bien noua houorer d'une
tette.
"be quantité de Hardes que nous manu-

nous permet de défier dans cette”
Ughe de commerce toutu compétition.
On trouvera toujours à uvtre établissu-

went un agsortiment des plus considérables
ŒBabits, Panisions «t Vontes du toutes
grandeurs et qualités, blousus, Pea-Jackete,
Oapota ot tout cu qui concerne cn géudral
cette brancho de commerce.

BERGKVIN à PAQUET,
Qe Jos rues Lamontagne vt Notre-Dame,

Basse- Ville,
bec, 20 oct 1813 LL LL

MARSH à& JACQUES
TENNENT de recevoir un lot considé-
rable de Souliers Hollandais pour Fem-

mes ot Enfants.
Là n'y a pas de pleds qui se mettent

froids au lit lorsqu'ils ont été chaussés de
ces souliers une demi-heure avant.

No. 2, rue Buade,
Vis-à-vis le Bureau de Poste,

Québec, 37 oct 1873.

Quncaillerses | Ferronneries ! !
Pobles à Charbon, Posles à Bois, Podles |

de Cuisine, Poèles de Chambre, cte, de
toutes grandours ct de tuus patrons.
Machines a Mortaixer, Ma lines à Percer

Le Fer, Driiles pour Forgeruns, Enclumes,
Etes, Houttliste.
Fer on Barres ct on l'aynete, Feulllard,

dolor, Crot-Bitreol
Ferblanc, Tôlo en Boîte, Tôlo Nuiro, Tôle

Galvanisée, Zinc, Cuivre, Etain, etc.
@rements du Fonêtres et do PortesPeln-

tares, Huiles ot l'erébenthines, Vitres ot
Mastic.
Olous Coupés, Clous Forgée, Clous à

Cheval
Couteaux de Table, Couteaux à Débiter,

Oulilers, Couvre-Plats.
Prix très-réduite à l'établissement de

J. L. MARTINEAU,
Uol: des rues Bt Pierre, du Por: he ot Union, :

Basso-Villo,
Québec, 22 déo, 1073. }

Eu vente chez
A. LAVIGNE,

Marchand du Pinnos «t Harmoniums,
114, rue St. Jesn,

(Banque d'Epargne.)
Québec, 21 janvier 1874.

CADEAUX
na

Noel et du Nouvel An.

 

Lu Sourssigné a l’hoaneur d'informer ave
nombreuses pratiques vt le public en g3-
uôral, qu'il vient de recevoir d'Ku.ope par
les dernicrs vapours ocosniqucs, UD Ass r-
timent très varié d'Articles de Fantaisie,
consistant cn Boîtes à Vuvrage et de Toi-
lette pour Dames, Boites du Fantaisie de
toutes rortes, Goites de Toilette pour Mes-
sieurs, lP’upitres, Portus-Plume en Nacre de
Perle, montesen Or, Fortemonnuies, Albums
d- tout genre, varisut depuis 35¢ 4 $13,
Chapelets montés en Ur et en Argent va
riant depuis $1 3 $15. Aussi tu &sortiment
très varié du Jouets pour enfauts, Livrce

« du Prières de toutes sortes depuis les ma.b
@nifiques Livres couveit en Ivoire variant
depuis $ÿ:.50 à 75 , 1ivres couvert on

enfin juequau petit I toissieu de 5 Ceuts
Couscquemmeut il y en a pour touts les
bourees, les parents ot les amis do l'édaca-

. tion trouverunt une gccavion favorable de
présenter aux cufants, ua livre Ltile «t
agreab e, ce livre & reçu l'approbation des
Autcrités Ecclesiastiques ct porte le titre
de Politssse eL bun ton, uous désireiions
voir ce Hyvre cutre les waics do tout les
cpfant | le prix weet que de 20 cts broché,
et 23 ecnts cartonné. Kntin les chefs de
famille sont invites 3 venir faire leur ap-
provisiouuemeut de Vins ct do liqueurs
du toutes surtus, 8 dos prix qui défiout touts
concurrence. Uo Virite est Tespectueuse-
ment sollicité,

J A. LANGLAIS, Libraire,
tl, rue Bt. Joseph, dt. Roch,

N. B.—On à besoin d'un BON COMMIS,
aussi un Jeune Howme pour porter les pa-
quets, dus certin. ats seront roguis.

J. A. LANULAIS,
Québee, 22 déc. 1873.

Venant d'être Reçus.
RECULATEURS.

Le ;.lus beau choix de Légulatiurs pour
maisons privées, bureaux ot bAtisses pu.
bliques, avec pendules compensés par la

! mercure.
A vendre chua

LU .UET & C5,
No, 1, rue Fa+rique.

Qù vous pouvez Vous procurer le plus
beau choix de aupeibna bijouteries, dia.

; ments, moutres, cte,

Québec, 4. janvier 1874.

A MM. les Ma. chands.

H Salsepareille de Bristol.
Récuperateur de Radwar.
Pain Killer.
Trésor de Picault.
Baume Samaritain.
Huile Gargliug.
Sirop Calmant.
Salsepareille d'Ayer
Pectoral de Cerises d'Ayer.
Vigor d'Ayer.
Restaurateur de Mad. Allen.
Sirop de Fellow.
Baume de Wistar.
Huile Foie Morue de Milbor.
Sirop Péruvien.

qSirop Gomme Epinette de Gray
Huile Electrique de Thomas.
Eau de Floride (véritable)
Hnile d'Olive.

Pilules de Brlatol «de Ayer, du Branderth,
de Muffatt, Grains do ant’, otc. Huile
pour les ‘LL veux. Kosoncea pour mouchoir
Hol Bonné, Camomile. Telutures de toutes
lon couleurs. Hutie du Castor en bouteilles,
à la livro vu au gallon Mile. Poudre de
Darley. Parfumerios flucs des meilleurs
marques Kau du Cologno supérieure, ‘l'ein-
tures pour lé cheveux, Biberons. Pas-
tilles fenaitugen do uiroux, de Devins, sto.

pF” Officrt aux jun bas prix possible
chez

EDMOND GILOUX & FRERE,

GCAZ

RICHARD & CI.

DONNANT UNE VIVE LUMIERE
ET

DONT LE PRIX

EST

Excessivement réiuit!

Ces qualités seulvs duiveut amplement
suflre pour attirer d'ane manière toute
spéciale l'uitention du public sur cette
découverte. Nous crovràas dono parfaite-
ment inutile d’un énumérer toutes les au-
tres qualités «t d’insister eur les nombreax
et Importants avantages do ce gaz. Nous
avons la confiance-que l’urage que vont en
faire un grand nombre de nos principaux
établissements en démontrera avco: une
telle évidence la supériorité sur tout autre
gas d'éclairage, que bieutôt l'introduction
en deviondra générale dans toutes nos mai-
sons privéen et que même l'on s’en servira
pour éclairer nes rues.
Le REV. M. LAFLAS ME, Profeaseur

distingué de l’Université-Laval, # bien
voula faire da longues et pati ntes recher-
ches sur ce to ivoau gaz d’éclairage et eon
générateur. |l l'a rouruis à de nombreuses
«xp riences ot nous citons Ici quelques ex-
traits qui résument cett» étude ot font con-
naître jee qualités inappréciables du ce gaz.

LW.uüaz Richard & Cie.

Est fabriqué avec de la guzoline on carbure
d'hydrogène très-volatile qui s’extrait du
pétrole... La gazoline comme le pétrole ne
renferme pas de principes vénéneux ct ses
vapours n’ont aucun inauvais effets sur lo
système Il semble au contraire que les
persounea qui respirent habituellement des
vapeurs du pétrole so portent mieux que
les autres (D. French, Liverpool)... La
gazoline qui formo la partis principale du

Gaz Richard & Cie.

¢ot aussi inofloasive que l’huile de charbon.
De 14 un avantage considérablo sur lee gas
d'éclairagu ordinaires qui renferment tou-
jours au moius deux principes délétères,
l’oxide de carbône cl dus vapeurs de bisui-
fare do carbône Assca souvent, grâce à une
purification incomplète,il contient n o° tre
une quantité plus ou moins grande d'hy-
drogénc sulfuré qui est un poison violent.

L'intensité de la flamme donnée par le

Gaz Richard & Cie.

A été comparée à celle de la flamme du gaz
ordinaire. Le générateur étant à 16% c. les
flammes des deux gaz avaient la môme
intensité. Colle du

Gaz Richard & Cie.

est plus jaune, mais elle est plus douce et
fatigue moins la vue. En comparant la
flamme du

Gaz Richard & Cle.

avec cello d’une bougie atéarique, on trouve
que le générateur étant à 0° 0. et rempli de
gasoline 809, une tlamme de quatre a cinq
pouces du large donne autant de lumidre
que 20 bougies.

On sait que pour une bonne flamme de
quatre à cinq pouces de large la dépense
est de 60 pieds cubes par 24 euros. De là
il suit qu'svec 1000 pieds cubes de gaz un
bec pour:ait brûler à peu près 15 jours. Ou,
ce qui revient au mémo, 20C0 pieds cubzs
do gaz pourraient alimenter 15 bccs pen-
dant 24 heures ou 30 becs pendant 14 Leures,
la pression étant égale à 0.75 forces d'eau.

Or, 1000 pieds cubes de

Gaz Richard & Cte.

Contient à pcu près 2.75 gallons de gazoline
809. Duno avec 2.75 galluns de gazoline, on
pou rait entretenir un bec isolé poudaut 15
jours. Et sl nous supposon le prix de la
gazoline à $5.40 lu gallon, nous avons pour
la dépenee d’un bec pendaut 24 heures In
somme de $0.08, ou de $0.04 pour 12 houres,
Danaces conditions 1000 pluds cubea de

Gaz Richard & Cle.

Ne ccûteront au plus que $1.20 à 1.25
moins de la moitié du prix du même vol-
lume de gaz d'éclairage.

Ainsi, comme on le voit, avec le

Gaz Kiichard & Cle.

Beaucoup molns do danger pour c:a explo-
sions dont les couséquences sont at désas-
treuses ut si fatales, plux de cus cxhalsisons
délétères qui à chaq 1 l*Lstæ t ompoison-
nent l'air, nuisent si fort. 1m-nt à la ranté,
et peuvent souvent 8tre morte iles.

Avec le Gaz Richard & Cie.

Nous avons ane lumière au moins aussi
belle, aussi vive, aus i éclatante que celle
du gaz ordin.lre, et elle a sur cette dernière
lu grand avantage v'êtro plus douce et de
moius fatiguer la vue. Lus persounes oblt-
goes, soit par lour état ou lear gofit de
"etude, do travailler souvent pendant les
longues houres de la nuit, et dout le vue
êv dtruit tous les jours à ls lumière brû-
lente du gas ordiuaire, duvront, nous n'en
doutons pas, apprécier comme elle le mé-
rite, cette précieuse qualité.

Avec le Gaz Richard & Cle.

Chacun peut, avec la plus graude facilité,
tclairer ta demeure à un bon marché vrai-
ment saus exemple. Ce n'ust cortes pus
uno mince considération de n'aveir pas à

sifs, surtout pour les personnes dou: la
ouusomWBRtion du laminaire est considérable
La compagnie en soumettant au public

cu nouveau système d'éclairage a dono ls
confiance «u'ello rencontrera parmi lon
citoyens de Québec d'abord, ot bientôt dans
toutla Pulseance du Canada, tin bienvell-
lant et généreux encouragement. Kilo n'y
cept pas sculvment parce que cette dé
couveite est toute canadienne, ce qui
owpeudant, mériterait d'être pris en cousl-
dération par tous coux qui tionnent à en-
couragement l’industri: nationale, mais
ellu y compte surtout, parcs que, connais-
sant ia valour ot los ‘qualités do l'article
qu'elle met aur le marché, elle salt qu’il
ne faut qu'un pou d'encouragement «quelque
part pour en imire ressortir lo mérite,
Co que 1s Compagnio demande uonc, ce

qu’elle sollicite, c'est un essai loyal, et elle
{a certaine qu'après uno courte expérience
e

Gaz Richard & Cie.
Aars partout donné uno si complète satis- 

83, iuo Ht, Plerre.
Québec, 48 janvier 1874. '

faction que tout le monde voudra a'on eesvir,
Québec, 23 déc, 1873.

!

sulder à chaque instant des comptes excos-| -

CAFE!

4 ’ -

LIVRES D’ECOLE
PUELIÉS Pas LBS |

Frères des Roules Chritienncs dans ls
Pulssanço da Canada.

Nouvelle édifion. un anglais du Traité
des Devoirs du Chrétion. >

Traités d'Arithmétique Commertiale, de
Menauration et de Comptabilité, 1 vol in
12, do 488 pages.

ntroduction ap Traité d'Arithmétique
Commerciale, 1 vol, pade 216 pages.

Clef ou Bolutionssles Exorcises et Pro-
blèmes des deuxouvrages oi-dcasus, suivies
d'un Recueil d’Exercioes Pratiques et Lien
ratepour Calca! Mental à I'ugage des

ofompau
HistaireSalabe,Sol. 12-13, de lé pagys.
Histoire du Canada ct des autres Pro-

vincesdel'Amésique Britannaique du Nord,
1 vol. in-12, de 176 pages.

Histoire Auslenue, Histoire da Moyen
âge et Histoire Moderac, 1 vol, in-13 de
302

Couesd'Histoire, on les trois ouvrages
hide réunis, fermant 1 vol. tu-12, de

a of,. :
ade PHistoire Sainte, 1 vol. in-12,

do 86 pages,
Extrait de l'Histoire du Canada, etc, 1

vol. in-12, de 114 pages.
| Les deux Extreits ci-dessus réunis, 1 vol.
n-13, de 193 a
Polite Firkin, élémentaire,
Méthodologie où Maouel du Maître, ap-

pliquée à Ja Géogiaphie élémentaire,
Ces ouvrages, à l'xcoptio deux

derniers, qui vien@0ht sculomettt 44paint.
tre, ont reçu l'approbation da Conseil de
l'Instroction Publiguo. Le Cours d'Histoire
et la Géographie vont être, commele reste,
publiés en anglais On peut se les procurer
ù des conditions très libérales, chca les
auteurs, rue Glacis, 2, ou ches la plupart
dos libraires,

Québec, 20 nov 1873.

MERVEMLEUSES DÉCOUVERTES
POUR LE MILLION.

N Rhumein-ignifiant, uno Toux légère,
peuveut, 1 on les néglige, conduire à

cette maladie dérartreuse qui fait tant de
victimes en ce pays parmi lea jeunes geus
des deux suxes, la CONSOMPTION, Le
sage, convaincu de ce fuit indéniable, fait
usage dn BAUME DU CANADA, SIROP
DK MUSSON, romdde d'une (fficacité radia
cale, en vonte chez tous les droguistes.

Prix 35 cents et 50 ceuts la bouteille.

La science médicale dans ses plus pro-
fondes recherches, n'a jamais découvert un
remède plus efficace dans les cas de CON-
SOMPTION, et dana toutes les AFFEC-
TIONS SCROFULEUSES que 'HUILE DE
FOIE DE MORUE et le PHOSPHATE DE
CHAUX DE MUSSON, en veute chez tous
les droguistes,

Prix, $1 00 1a boutetlle,
Aprèa un demi-siècle d'une étudy ap-

profondie dus organes de la vision et de
lvure maladies, lo fameux m'‘decin oculiste
le Dr. CHAMRERLIN a découvert eon
MtRVEILLEUX ONGUENT OPHTAL-
MIQUE, pour toutes les maladies des or-
ganes de la vision.
Ma. JNO. MUSSON & Cis., À Québec,

sont les souls agents pour ia vente de cet
ouguent en Canada. En vente chez tous les
pharmaciens,

Prix 35 cents le pot.

JOHN MUSSON «& Cie.
Coin des rues Buade et Port Dauphin.

Québeo, 24 oct L8Y3.

HUILE DE CHAHBON.
VENANT D’ETRE BEQU,

Une charge d'Huilo de Charbon Extra
Standard,

 

 

A vendre par
THOMPSON, CODVILLE & Cie,

CAFÉ!! CAFÉ!!!
VENANT D'ETRE REÇU.

Sacs do Café Extra Fine de Maracabo,
A vendre par

THOMPSON, CODVILLE & Cie,

BRANDY! BRANDY !!
En Quarts
En Octaves ; a:
Caisses ds Bouteilles td Bobin & Cie.
Caisses de Flacons |
En Quarts |
En Octaves
Caisses de Bouteilles |
Caisses ‘le Flacons J
Caieses do Bouteilles
Caleses do Flacons
Caleses § do -
Caisses do Bouteilles } Jules Dauret.

A vendre par
THOMPSON, CODVILLE & Cie,

GIN! GIN!! GIN'!!
Barriques }s. DeKuyper & Fils.

Ronault & Clo.

Pinet Castillon & Cu

Caisses Vertes
Barriquen
Caisses de Boutin
Octaves

blukenboyw & No-
B lot, Koy Brand.

Caisses Bougea ;Caloses Verto Join de M. Icher,
Caisses de Bouteilles
Osissea de Flarou.l
En Octaves

A vondm par
THOMPSON, OUDVILLE & Cie.

FRUITS NOUVEAUX !!
Boltes de Raisin de Valence (mouraud

ot stock)
Boîtes de Raisin de Layer.
Demie-Boites de Raisin Layer,
Boites de Ral-in Layer de Logdres.
Botts de RaisinMuscat de
Barila de Relsin de ('orinthe Patras.
Tous de ls récolte de 1873.
A v.ndre

THOMPSON, CODVILLE & Cle,

THES! THES!! THES!!!
Demie-boite de Thé Japon, nonv. saison.
Calssce do do do
Demi-Doites Hyson.
Roites Imperial.
do Twankoys.
do Gunpowder.

Caisses do
Boîtos Congou.
Demie-Boites Congou
Caisses Congou.
Demie-Boites Souchong,.
A vendre par

THOMPSON, CODVILLE & Cie.
Qnâhec, 18 déo. 1873.

La Compagui Canadienne

CAOUTCHOUC
MONTRDAI

(OCECmion ob CEINTURES et
COURBKOIEK ; t: BOrSEx,

PLAQUES poat Jointsde ')oh nos & Va.
peur, RESSORTS et TAMPONS pour Char
do Chemins de Fer, VALVES, GOMME
pour Librairea, ANNBAUX pour le denti-
tion,eto,

o— AUR}=
BOTTRA ot CLAQUES eu CAOUTOHOUO.
BOTTINES ou PARUKREUS oo PEUTES

AVEU CAOUTUHOUU, en grande
varlété.

Tous les ordres sont exéoutss avec pono-
tualité.

Bureau st Atelier :: No. 212,
Rue Sie, Marie.

Jou: Tum Gin,

  ¥. BCHOLES, Adamibatratour,
Mont:éal, 30 jan, 1809—la

  

Tableau indiquant l'heure du Départ
des Malles.

Bunszac pa Posts, Quésac, Mars 1076.

ONTARIO.
Ottawa,par chemin
de for {g).......
Prov, d'Qntario(a)

QUEBEC.
Arthabaska et Tr.
Rivières, peg ches
min defre, Shere
brooke, Lennox-
villeIsland Pond,
Town. de l’Est et
Richmond, jusqu'à
Montréal,par che-
min de fur, tous
es jours (4). ....
Station C
Cité de Montréal,

chomibp de fer,
et l'Ousst, tous les
jours (a)........
Leeds, Méganti
tous lee joury....

Bt. Giles ot BS. Oy1-
vestre, mardi,jeu.
di et samedi (a).

5.30 Riv..du-Loup, par
chemin du for eb
I'Est,tous les jours

A.M. P.M.
9.00

AM PM

6.00
9.00 8.00

9.00

6.00
9.00

6.00

600
9.00

6.00

(8) L....0..00<. 8.00
Monlim Chaudière 8.00

MALLES LOCALES.
8.36 St. Anselmo et le

comté de Dorches.
tor, tous les jours,
Beaumont et St.
Michel, tous les
jours ...........
Blenville et Lau.
aon, deux fois par
jour...
Lévis, 2 fois par

8.00
8.30

2.30
8,30 3,00

8.30 2.30

j 830 230
Québec-Bud, 2 tuis
parjour,........
Saiute Marie, etu,,
comté de B:auce,
tous les jours...
New Liverpool et
tt. Jean Chrysos.
tôme, 2 fois par
jour...... craves

Sillery Cove......
Spencer Cove,2 fa.
par jour,........

Bt. Sauveur et St,
Roch, 3 fois par
jour...
Bergeville et Cap-
Rouge..... a...
Rive-Sud (ouest),
Bt, Nicolasjusqu’à
Bicancour, tous
les jours........
Rive-Nord (ouest),
Ste. Foye et Tre.«
Rivières, par terre,
tous les jours...
Rive: Nord (est),
par terre, Beau.
port, Chute Mont.
moszency, Murray
Bay, Chicoutimi,
tous les jours...
Ile d'Orléans, lun.
dia, mercredis et
vendredis....,...
Bourg Louis, Bt,
Raymond, Pont
Pouge,BSte. Cathe-
rine, tous lea jours
Valcartier et Lo-
rette, mercredi et
samedi .........
Laval ct Lac Beau-
port,mardi ot von-
dredi..….….….….……....

Charlesbrg. ot Lo-
rette, tous lesjrs.
Btoneham, samedi,

BAIE DES CHALEURS,
5.30 Comté de Bonaren-

ture jurqu'à Pas-
péblac, tone les
jours ..….….….….…..
De Paspôbiac à Per-
cb, et Bassin de
Gaspé, trois fois
par semaine,lan-
di, mercredi et sa-
medi ........ 800

PROVINCES MARITIMES.
3.30 Partie Beptentrio-

nalo du N.-Bruns-
wick,Edmunston,
Woodstock, par
t.rre, tous les jus.
Nouv. - Brunswick,
Fredericton, Bt.
Jean,Ip du Prince
Edouafd ¢t Nou.
vellu-Ecosse, par
le chesnin de fer,
wû Island Pond,
tous tes jours; A...
Terreneuve efBer-
muda, W. L, est
comprise dans
chag. male pour
Halifax, dod une
malla est expédiée
à l'airivéo du ; va-
peurs Inman ve-
nant du Now-Yk,

ETATS-UNIS,
Boston et New.
York, ete. ......

INDES OCCIDENTALES,
Lettres, etc, payées d'avance,

vole de New. York, sont ex-
pédiées tous es jours AN. vw.
York, d'où lca malles sont
expédiées :

Pour la Havane et les Indes
Occldenta'es, vole dè la Ha-
vane, chaque jeudi P. M.
Pour 8t, Thomas, les laden
Occidentales et le Brésil, te
33 de chaque mols. ..,.....

GRANDE-BRETAGNE.
Par le ligne canadienne, ven-

dredi (a)... . reser
Par la ligne Guion, vid New-

York, samedi à.....…...….. y
Par les vap. de la ligno Cunard
od N. You les samcdis.…

Par la ligne Hamburg, via New-
York, lundi à... PER

8.00
8.00 8.00

8.00

11.00
3.00

8.30
8.00

3.30

8.00
800 1330

8.00
11.00

4.00

9.00
2.80

8.00
8.00

4.00

8.00

3.00

4.00
10 00

2.00
10.00

11.00
19 00

2.00
10.00 2.00

8.00

8.00
9.00

6.00

9.00
6.00

6.00

8.00

800

8.00

600

(a) — Bace des mallee, par les
chars, ouverts jusqu'd.. 7.00 P. M.

(5) — Bacs des malles, par los
chars, ouverts jusqu'à. 8.18 À. M.

(e) — Bac Supplémentaire, à... 7.00 A. M.

Les lettfes enregistrées doivent être dé-
posées à la Poste 15 minutes avant Mi ctô-
ture de chaque malle.

Les boîtes aux lettres sur la rve eeront
visitées à 7.00 h. a. m, 10.15, midi, 8.80
p.m, 0.18 p. m. \ .

J. B. PRONRAU,
Maitre de Poste.

Québec, 6 mare 1674.

Mélasse et Sirop.

ls ane onReme
Tonnes de Birop Brillant{SE

“ a ‘

Barils de Sirop Jaune Doré et Méédard.

A vendre par

GIBB, LAIRD & Cu

  
Québec, 19 février 1874,

O. GUI

'1l vient de faire l’achat d'un

portations du Printemps.

magasin.

C.

Québec, 80 janvier 1874.

 

NOUVEAUMAGASIN,
GRANDE CHANCE OFFERTE AU PUBLIC.

a
Diss SECHES valant $15,000 (quinze mille piastres).
de Marchandises Sèches provenant d’une banqueroute sera vendu
d'ici à UN MOISà une réduction réelle de VINGT CINQ POUR
CENT) sur les prix ordinaires, afin de faire place aux immenses im-

 

MONT,
A Phonneur de prévenir le public de la ville et de la campagne

agnitique Fonds de MARCHAN-
Ce Fonds

. 83 N'oubliez donc pas d'aller voir avautde faire vos achats au

On a besoin de QUATRE COMMIS ayant au moins quatre
années d'expérience dans le commerce de Marchandiscs Séches.

GUIMONT,
Coin des rues St. Joseph et Ste. Anne,

(Autrefois maison F. Simard) St. Roch.

 

MANUFAOTURIER DE

M. J, D. LawWLOoR,

M. J. D. LAWLOR,

essayées.

Québec, 6 décembre 1873.

J. D. LAWLOR
MACHINES A COUDRE

22, RUE ST. JEAN. QUEBEC.

CERTIFICATS.
Québec, 2 avril 1872.

Monsieur.—Nous éprouvons beaucoup de plaisir à donner notre
témoignage sur l'excellence de la Machine à Coudre de votre ma-
nufacture, Nousavons trois Singer Family et une Singer No. 2, con-
tinuellemnent en opération, ct olles donnent complète satisfaction

LES SŒURS DE LA CHARITÉ.

Québec, 25 avril 1572,

Monsieur.—Nous avons 22 de vos Machines à Coudre qui sont
continuellement en opération depuis un an, et nous trouvons qu’elles
rendent un sigrand service, que nous avons décidé de prendre des
arrangements avec vous pour nous en fournir de semblables, pour
remplacer d’autres de ditlérentes sortes que nous avons, les vôtres
faisant notre ouvrage mieux que toutes autres que nous avons

À. M. FarLEY, Cie. de Caoutchouc de Québec.
 

Bureau Principal, 365, rue Notre-Dame, Montréal.
Manufacture, 48, rue Nazareth, Montréal.

Bureaux Succursales :

Québec, 22, Rue St. Jean.
St. Jean, N. B., 82, Rue du Roi.
Halifax, N. E., 93, Rue Farrington,

 

Québec, 15 octobre 1873.

IMPORTATIONS NOUVELLES
A LA

MAISON JACQUES-CARTIER.

Les Soussignés viennent de recevoir et
offre en vente à des prix très-réduits, un as-
sortiment considérable et varié de Marchan-
dises d’Automne et d'Hiver.

M. GAGNON «& CIE,
No. 30, Rue de lo Couronne, St. Roch.

 

MME. JE, GINGRAS,
No. 22, rue du Palais, Haute-Ville,

Invite respectueusement ses
pratiques et le public générale-
ment à visiter sa maison de com-
merce d'Epiceries durant la Sai-
son des Fêtes.
Outre les EPICERIES ORDI-

NAIRESquisont de PREMIERE
QUALITÉ, MME. GINGRAS
appelle d’une façon particulière
l'attention des gourmets sur son
magnifique assortiment de LI-

URS FINES, LIQUEURS
SPIRITUEUSES;,et sur ses VINS
EXQUIS et CIGARES.

Rabais énorme sur tous
les achats au comptant.

MME. J. E. CINCRAS,

No. 22, rue du Palais,
Haute-Ville

Québec, 17 déc,

“ 1873-1874.
SNalson des Fêtes,

Cadeaux de In Saison,

ALLEZ-VOIR AU MAGASIN DR BIJOU-

TRERIES ET HORLOGES DE

T. DROLET,
RCE ST. JOSEPH, ST. ROCH,

l'orte voisine do J. B. Laliborté, Chapelier,

et Succursalo du graud magasin du M
Emile Jacot, Horloger-Bljoutior,

rue de la Couronne.

Grande collection de Bijouteries aanor-
tles. Assortiment spécial du Cadeaux pour
cette saison de l'année. Bon marché sans
précédent pour cetto ealson de l'année.
Montres de toutes cepèces en Or et en

Argent,Garnitures complètesJonca, Bagues,
Auneaux, etc, pour Dames ot Mossieurs,
eu Or, en Jale, eto., Broches, l'olgnes, K in-
glottes magnifique, d'une 1Ïchesse tans
rivale.
Horloges de toutes formes ¢t de toutes

dimensions, marquant l'heure avec une
régularité parfaite pondant do longues au-
nées
Le Boussigné lovite cordialement lo pu-

blic A lui faire uno visite.

T. DROLET,
Horloger-Bljoutier,

Rue Bt. Joseph, £t. Boch.
Hucoursale du magesin de

EMILE JACOT.
Québec, 24 déo. 1878.
-—

WHISKY.
A voudre par

JOS. LEPAGE,
14, rue Sté. Jacques, Base:-Viile.

Québec, 13 février 1874.

F. X. LEPAGE,
Magasin du bon marché

No. 24, RUE DE LA COURONNE,

Le Soussigué prend la liberté d'attirer
l'attention du public, sur Jo splendide as-
sortimont de Marchandises Bèclies qu'il
offre en vente; toutes ces ms. hh "idises
eur le marché européen et venta a des
prix t:!lement basque la com; ctition vst
devenue impossible.

Couvertures on Laine.
Un grand acgortimert de Calegous et

Chemises Tricotés en Laine pour Hommes,
Bag en Laine pour Damcs, dv toutes manu-
factures et des meilleurs mezchis
Crémones, Nuages, Gil:ts pour Hommes,
Flanelle Rouge.
Flanelie Blanche Weleh, Canadienne et

Lancashire.
Flanelle Grise clo Chamb'y.
Flancile à Chemises bien assortica.
Imitation do Fourruren.
Repps puro Laino sans pareilles pour le

prix,
Thibet Français.
Alpacar Noirs.
Cordé do Russie, Cords do Perso, Crôpe,

Barathea, ReppsMérinos, Deap Injiératrice,
Drap Henrictta, Cachemiro, vendus à bon
marché et garantis pour [a beaut du noir,
Tweeds, Drapes à Gilets où à l'ardessus

bien assortis. :
Alles chez F, X. :.ElAGE si voua vou-

lez épargaez do l'aryent tout en ache taut
do bounes Marchanuises,

867 VENEZ ET VOYEZ.
Québec, 13 déc, 1873.

LA NOUVELLE

Machine à Coudre

SILENCIEUSE  D'APPLETON,
Cette Machine à Coudre n'A pas d'égale

dans e& construction pour la duifo et le
rang de ses ouvrages.

 

Avant d'acheter oxaminez ln Machine à
Coudre APPLETON.

L. N. ALLAIRE & CIE.,
Beul Agent de la Machine à Coudre

Appleton,

Colu des ruvsa St. Pterro ot St. Jacqner,
Basse-Ville,

Vis-à-vis la Banquede Québec,
Québec, 12 duc, 1873.

CENTRALHOUSE.
Restaurant Français.

Carine Française et Anglaise
M. THEOPHILE GOSSELIN, Proprié-

taire du “ Contral House,” a l'honneur do
fairo savoir nu public qu'il à ouvert un
Restaurant Français do premier ordre, où
les clients do la maison pourront so taire
servir à toute haure de la journée,
Ropas à table d'hôto ou à la carte (Cabi-

gets ; rivéa).
Diners dv commando, faits à domicile.
Mets de toute capèce préparés par un

Culsinter Français, ct pouvant être scrvis
à bref délai: Perdreaux, Vols-au-vent, aux
Huttres,

Coin des rnes Garneau ut Couillard, 
Québec, 2 déc. 1873,  
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